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ARRANGEMENTS D’ETE A COMMISSION. ACTIF, *19,000,000.
DIVISION OUEST.

La route la plus courte et la 
plus directe entre Montréal 

et Ottawa.
T K rt «pi+s MERCREDI tor OCTOBRE. 
AJ les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 
et Hull, comme suit :

Le soussigné est préparé a accepter, des 
RISQUES CONTRE LE FEU, aux taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro­
priétés qu'il est d’usage d’assurer.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L'AGENT

Compagnie Canadienne " Trustand Loan,"
Argent à prêter sur Propriétés Konciéhks 

dans les 
fiilario.

TABLEAU » PARTIR DU 14 JUILLET 1879. BUIllS AV:

XTo. 519 Rue SUSSEX,F ES TRAINS EXPRESS » PASSAGERS 
AJ partiront tous les jours (Dimanches ex. 
ccptés), comme suit :
Partant de la Pointe-Lévis..............

“ , “ Rivière-du-Loup- ...
Arrivant a Trois Pistolles (diner)..

*' Campbellon (souper)... 8.05 “
“ Dalhousie..
“ Bathurst....
“ Newcastle.
“ Moncton....

PORTE VOISINE UE CHEZ M. DAGIER.Délivrée.Fermée.
Livres d’histoire, de priè­

res, d'école,
ROMANS INTÉRESSANTS, 
Objets de piete, de fantai­

sie, images, etc-, etc.

7.30 A.M. 
1.15 P.M. 
2.75 “

. 3.44 "

•MALLES-
Ottawa, 14 octobre 1870.

R. C. W. MacCUAIG,
Syndic Officiel jtour la Cité iC Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
Bureau—No. 60 Rue Sparks. 

Ottawa, 29 janvier 1879.

Train de Train 
la malle. Express

Ouille Aylmer........... «...Â.6.15 a.m, 3.80 p.m
Quitte à Hull........................9.10 a.m, 4.30 p.m
Arrive à Hochelaga....... . 1.20 p.m, 8.40 p.m
Quitte Hochelaga.............-.9.25 a.m, 4.15 p.m

- 1.30 p.m, 8.50 p.m

Est.-Montréal, Québec,

dBeriVr
ronto, etc.............

E.-U., vid Ogdenaburg. 
Partie Ouest des E.-U -.
Cité de New-Vork..........
Kemvtville, etc.......»•••
Manotick...... -.............
North Oower, Ears.......
Metcalfe, Russell, etc
Pembroke, Renfrew......
Ashton .St’ville, Iluntie v 
Perth, Smith’s Falls, etc. 
Sand Point, Arnpnor 
Bristol, Clarendon • • 
Bell’s Copers,

1 00 8 0O 
1 00... en ville et ù la campagne, 

provinces de Québec et <l'(
.... 8.22 “ 
....10.12 » 
....11.40 “ 
... 2.00 A.M

Saint-Jean........... -........ 6.00 “
Halifax.............................10.35 “

i oô En toutes sortîmes voulues.*8 *ÔÔ 7

8 00 4
•UV Hypothèques achetées.

T. M. CLARK,

Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.

Arrive à Hull
1 00

Des magnifiques CHARS SALONS sont 
attachés h chaque train de passager.
Tous les trains partiront d'après l’heure 

de Montréal.

viennent eu oonnextion à Lévis 
avec les trains du Grand-Tronc partant de 
Montreal à 9.00 P.M., et a CampLelIlon avec 
le steamer City of Si. John, partant tous 
les mercredis et samedis matin, pour Gaspé, 
Percé, Paspébiac, etc.

Les train# pour Halifax et Saint-Jean se 
rendent à leur destination le dimanche 

Les chars Pullman pariant de la Pointe’ 
Lévis les Mardis et Samedis, vont directement 

les Lundis, Mercredi!, et Ven­
dredis à Saint-Jean.

BILLETS D’EXCURSION POUR

J. Brewer, 
ENCAN TE II R

ôô
8 00 2

60
3 50
8 5Ô60

60 3 60 I J LA COMPAGNIEPour billets et renseignements s’adresser 
au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad­
ministration générale, 13 Place-d'Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 rue 
St. Jacques à Montréal.

C. A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Ouest.

.... 10 30 
5 OU 143 EUE SPARKS 148. DE PRET DU CANADA......... f ‘è oo

........I 10 00
Aylmer, Eardley, etc--- 
Bas de la rivière Otta­

wa. par oh. de fer. - •
geste,*.':':::::
Billings’ Bridge...........  11 30
Malle Anglaise, vid N.- 

Y. les Luudi et Mardi 
Malle

RELIEIR ET REGLEUR.Hall.
6 00 Ottawa, 11 juillet 1879.

Livres de romple# de Ionie es* 
peee et de toute dimension, 

cahier* pour les écoles, 
etc., etc., etc.

Vieux livre* et musique relies 
avec gofit et à des 

PRIX TRES MODERES.
Une visite est sollicitée.

8 06 
6 00

BUREAU PRINCIPAL

No. 8 RUE JACQUES, HAMILTON,
CANADA.

5 8Ô lo'aô AMOS R0WE
ENCANTEUR El AO EN!

DM
L’ÉTE, par chemins de fer ou steamers, pour 
les magnifiques places d'eau et de pêche sur 
le bas Saint-Laurent, Métapédiac, Ristigou- 
che, Baie des Chaleurs, Gaspé, Ile d\i 
Prince-Edouard et les Provinces Maritimes, 
pemvent être obtenus à des conditions lavo-

Pour informations concernant le 
billets de passages, le taux du fret, 
geinenl des trains, etc., s’adresser à 

G. W. ROBINSON,

C. A. STARK,
Agent général du fret et des passagers.

M. O’MEARA, Jr. 
Agent général

800
Anglaise, via Ri- 

mouski, le Vendredi 
Molle Anglaise, sac snp- 

plf îentaire- ...........

8 00 W. HENDRIK, - 
W. H. OLASSCO,

- - I'resident. 
Vice-I’r» aident.POUR LA

920

PROPRIETE FONCIERE. DIRECTEURS
Toutes lettres enrégistréee doivent être mise à la 

poste une demi-heure d'avance.
Edward Brown, 
J. M Lollridge, 
R. A. Lucas,

John Eastwood, 
Chas. M. CounselI, 
James Sampson,

— BUREAU —
2 0 — RUE RIDEAU, -26

OTTAWA.

Ottawa,r26 déc.'1 §78.

'"à
Bureau ouvert depuis8 h. A.M., jusqu’à8h. PM. 
Pour ce qui regarde la Banque d Epargnes du 

Bureau ou les Mandats sur la Poste, c’est depuis 
9 heures A.M.. jusqu’à * heures P.M..

Ottawa, 7 Juillet 1879

Alexander DuncanF. X. MICHAUD,
4B2, R-ue SUSSEX,

OTTAWA.

LE CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.
T E et après LUNDI, le 9 JUIN 1879, les 
JLA trains voyageront comme suit :

Cette Ciinq 
toutes sommes 
Biens Fonciers h 
20 ans et elle offre 
favorables aux emprunteurs

six mois ou 
conditions de paiement de lu Compagnie

•ngnie est or êuit de prêter 
; d’argent sur la garantie 

long et court lerme jpsqu’ii 
les conditions les plus 

qui ont le privi- 
payer le principal et l’intérêt, en 
its égaux, soit tous les ans, tous les 

bien tous les trois mois, selon les

Agent,
120, rue Saiut-François-Xavier 
(ancien Bureau de Poste), Montréal 

D.;P()TTINGER,
Surintendanl-en-chef.

de
P. LARMONTH,6 septembre 1879.

Comptable et agen t^réi 1il 
Syndic officiel pour le comté de Car 

leton cl la cité d'Oltaifih.
AGENT POUR

La compagnie d'assurance contre le feu 
" Western.” ,, h

La compagnie d’assurance “ Québec. ’
La compagnie d’assurance ,'1 Lmirashire.”
La compagnie d’assurance " Standard Lite." 
La ligne de steamers “ Anchor.”

Bureau, 101 rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.

Alex. Mortimer.CHAPEAUX, 
CHAPEAUX !

Laissant Ottawa Arrivant à Ottawa
HOURRA POUR MANITOBA

Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à 10.30 a.m.

De l'Est et de l’Ouest 
à 7.10 a.m.

Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre. 

IMPR IMBRIE.

KT LES 11YI >OTJ 1KQU ES AC 11 ETES.
On peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compagnie ou bien par lettres 
adressées à

Ai.kx. MacADAMS, 
Gérant.

Points du Nord-Ouest Pour l’Est, à 2.15 p.m, De l’Est et du Sud à 
3.55 p.m*

De l'Ouest ^ 6.30 p.m.
O. V. OREEND,Pour l’Est et l'Ouest 

à 10.30 p.m. Directeur du département lithographique.
Les billets donnent droit à des chars salons 

attachés aux trains quittant Ottawa à 
3.00 p.m. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

Ordres exécutés avec promptitude et 
manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER.

Un grand assortiment de lai R. C. W. MacCUAIG,
j» Estimateur et agent général d’assurance 

et de billets.Chapeaux d’automne T. RAJOTTE,
Syndic Officiel

Pour le comté de Carleton et la vil!
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bur«‘eu 64 rue Wellington, Ottawa
Ottawa, 14 août 1879

194, 196 eu 198 Rue SPARKS.
OKawa, 22 juillet 1879.

No. 69, RUE SPARKS, OTTAWAUn char Sofa sera attaché au train du soir 
pour accommoder les passagers allant à 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines 
le Grand Tronc, de l‘E 
avec ceux des chemins de R 
town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 

à New York, Boston

Vient d’être reçu chez
e Aussi Syndic Officiel.
->j( On a besoin d’Evaluateure attentifs eide 

confiance, dans chaque comté.

X
H. L. COTE. Les passagers partant d’Ottawa les mardis 

et'lesüsamedis, peuvent prendre directement 
la ligne de vapeurs de

avec les trains sur 
st et de l’Ouest, et 

et Water-
Merveilleuse invention.

LITHOGRAM PATENTÉ DE JACOB
Ottawa, 29 janvier 1879.ISS Rue RIDBATT 12S

TORONTO et OGDENSBUB.G COMMANDEZ VOTHIiAussi une grande quantité
Breveté le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.

Pour Toronto, se reliant avec le '■enant de et retournant 
et tous les points du Sud et de l’Est.

On peut se procurer au Bureau des Billets 
Compagnie,à Ottawa, des appartements 

dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 

York, et sur le chemin

COMME EAR MAGIE.

par tout !»• monde, que “ Lr 
fer magique à Dépasser, Glacer et Gaufrer 
cmnbiné, est l’article le plus complet qui 
ait jamais été inventé. Il eclipèp tout ce qui 
a été imaginé jusqu'il aujourd'hui.

CHARBOND’ARTICLES INDIENS. CHEMIN de FER DU MD Il est admis10 impressions ù la minute
50 impressions à la Ibis 

Presses, rouleaux, tampon 
sont inutiles. Le procédé est 
enfant peut le travailler.

ispensable pour Syndics officiels, Avo- 
Arehitcctes, Géomètres, Banquiers,

Au-dessus dedè in
Pour CoHingwood, pour de là s’embarquer 

sur la ligne de vapeurs du lac Supérieur 
pour n’importe quel point du 

Nord-Ouest.

ries nettoyées,teintes et répa-N.B.—Pellete 
rées, au plus Ba 

Ottawa, 1er septembre 1879.—22 j. lan

s ou batteries
si simple qu untown allant à New 

d’Ogdensburg et Lac Champlain allant à 
Boston.

Ileltae, AIktii & fiv.
NB, IU i: NPAIU4N, NB.

CHARBON DUR 

WlLMSBARRti, LACKAWAVVt

ind 1*11 UX NKUIÆMKIVT Ni.

mère lïxpo 
ne doivent 
lillons au I

Prix des places d’Ottawa ù Win­
nipeg et à Fort Garry - - Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension dos 
caries postales, des billets, des lettres et

Les trains voyagent sur l’heure de Mon­
tréal.

à la der 

de visiter les échan

x extra lui a été dêcc 
silion (h- In Puissant 
pas jnanquei 
uireau de

#22.50. ™ jüChapeaux du Printemps.
TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORUE SIMMS,
SOB Hue Susse:

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX 1>E FEUTRE.

Ottawa. 1er avril 1879.

150 livres de bagages sont allouées aux 
passagers.

THOMAS REYNOLDS,
Directeur Gérant, Ottawa piers d’affaires, et coûtent respectivement 

$2.50, $5, $7, et $0.
J. M. JACOB, Breveté.

457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ

J"amee Hope ot Oie
Agents a Ottawa 

Ottawa, 20 août 1879

Ottawa, 6 Juin 1879donnés0ÉBP Tous autres renseignements - 
rec plaisir au bureau 60 rue Sparks.

R.;C. W. McCUAIG
CHAS. DBSJABDDIS,

AVIS IMPORTANT AGENT D’aSM'BANCK ET SYNDIC OEEIGIKL.

ltiT40 RUE ELGIN 40
(En face, V Hotel Russell.)

Ottawa, 4 août 1879 6s.
Toutes les personnes qui désirent acheter des 131ack Diamond

CHARBON MOT1

Ile Briar Hill et Spring Hill.
MESDAMES, Livres à bon marché, Seul agent pour le district d’Ottawa.

Explications données avec plaisir. Des 
agents actifs demandés.

4 octobre 1879.

ACHETEZ VOS

Jarres à fruits,
Jarres à confitures, 

Pots à confitures,
— CHEZ, —

Soixante toises je PIERRE à bâtir, pro- II A FH1 Bjl W É/x 'M*M
mière qualité. S’adresser à la Rêvde Smur JLl JL -ET M Æ2J MJ M-W^

ari7i™idU COUVOnl dC N0lre'D“me "e| 92, HT7B RXDEAT7.
| Ottawa, 23 juillet 1879.

Soit de Prière, d’Histoire et d’Ecole, feront 
bien de visiter le magasin de Napoleon Audette lm.r»- C. GUILLAUME, Ottawa, 11 juillet 187? 3n?

BAHBIER COIFFEUR,

No. 255* RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hotel “Royal Exchange ”

ARGENT A PRETER
SI R PROPRIETES FONCIERES.

PAL SOMMES GROSSES ET PETITES 
AL GOUT DES EMPRUNTEURS,

Intérêt iiiDonriuble.
S'adresser â

AGENT, LISEZ CECI.No. 423 BUE SUSSEX,A VENDUE. "VTOUS paierons à des agents $100 pur 
mois de rétribution, frais à pvt, ou 

nous leur abandonnerons une retennu consi­
dérable 
récentes 
sommes i 
Echantill

avant que d’acheter ailleurs.
N. B.—On lient aussi toute sorte d’objets 

de fantaisie, articles religieux et autres.
P. C. GUILLAUME,

Rue Sussex

pour la vente du^ privilège de 
et merveilleuses inventions. 
sérieux d< 
ons gratis.

SHERMAN ET CIE., Marshall, Mich.

ce que nous avançons 
Adresse

/""lIGARES, Tabac et Pipes de première 
I \_y qualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1878,
O’CONNOR & HOGG.

Ottawa, 26 Déc. 1878.PRIX RÉDUIT. Ottawa, 23 août 1879.

vre Zinga, qui vous à sauvé, et 
ramenez-la près de l’ange à qui la 
Catarina dut jadis son salut.

Le bandit se leva après avoir 
reçu la promesse d’Alberti ; puis 
il alla s’enfermer dans sa petite 
chambre, tandis que Zinga et la 
Maugrabine se réfugiaient dans 
un cabinet voisin.

Carlo Alberti resta seul. 11 ou­
vrit sa fenêtre et regarda le ciel 
bleu ; il était sans nuage. La fe­
nêtre, située au premier étage, 
permettait une évasion facile. 
Carlo y songea, puis rapidement 
il ferma la croisée.

—Allons donc ! fit-il ; un gen­
tilhomme doit tenir sa parole à 
tout le monde, même à un bandit

rez pas mon mérite.... Vous êtes 
brave, et j’estime la bravoure.... 
Ensuite cette jeune fille vous pro­
tégeait... .Elle mérite bien que je 
fasse quelque chose pour eïl

— Gaspard ! s’écria la Zinga- 
relle.

—Laisse-moi dire, reprit le ban­
dit. Tu n’es pas méchante, toi, ni 
avare, tu es une pauvre enfant 
élevée dans le mal, qui ne sait 
que le mal et à qui peut-être on 
pourrait enseigner autre chose... 
J'ai parfois un remords de faire 
de toi la femme d’un bandit....

gouvernement nous a fait trans- allié ! Eh bien oui ! Les hommes, 
mettre cet ordre aussi simple que les fera mes,* les enfants semblent, 
précis d’avoir à nous saisir des au contraire, n’avoir d’autre vo- 
bandits et à les amener à Vienne lonté que celle de protéger les 
afin qu’on les traite suivant la ri- : brigands contre nous. De faux 
gueur des lois, Bclzébuth sait si avertissements nous lancent sur 
j’ai mangé un seul bon repas et une piste, et, tandis que nous 
dormi tranquille dans un lit. Est- cherchons d’un coté, les brigands 
ce un pays que celui-ci V On tom- s’évadent de l'autre ! Cette infer- 
be d’une fondrière dans un gouf-1 nale vie ne saurait durer : car le^

soldats commencent à se lasser 
d’une chasse stérile.

—Depuis quinze jours ils ont 
à peine dormi, reprit le capitaine 
Moll. C’est à jeter les épaulettes 
dans la rivière, sur ma foi ! Voilà 
une semaine que nous fouillons 
stérilement les environs d’Adols- 
berg, et nous en partirons comme 
nous avons fait de Trieste.

, —Je trouve comme vous, capi- —Oh î cette fois, reprit Goritz,
les PANDOUR8 taine, que nous faisons un chien de nous avons joué de malheur ;

—Diable de mission ! s’écria le métier. Et puis tout semble cons- Gaspard Orsol et sa bande avaient 
capitaine de pandours en frap- pire contre nous, et je vous affirme quitté le pays depuis une journée 
pant sur la table un coup de poing ne rien comprendre à ce qui se quand nous avons battu la ville
qui fit résonner les verres et les passe. Il paraît que de tous cotés et la campagne,
bouteilles dont elle était couverte, arrivaient des plaintes au gouver- —Bravo, Goritz ! fit le capitai-
J’aimerais mieux saisir tous les nement. Les populations, épou- ne Moll. Je crains beaucoup que
contrebandiers du monde et lut- vantées par les pillages et les in- votre avancement soit retardé 
ter contre une armée de Turcs J cendies de la bande d’Orsol, sup- d’une façon presque indéfinie, s’il 
que de poursuivre la bande de pliaient la police de lui venir en est subordonné a la capture des 
Gaspard Orsol. Dans une bataille, ! aide, et d’envoyer une troupe de brigands.
on voit se qui se passe, on com- soldats afin d’avoir raison des bri- —Mon avancement et mon ma- 
prend l’engagement de l’action ; gands. On eût dit que chacun des J riage, capitaine, le gouvernement 
mais depuis quinze jours que le i Camioliens allait devenir notre! nous devant abandonner une part

FEUILLETON —Vous vous trompez, ils le 
comptent ; mais enfin, il est trop 
vrai, vos pillages, vos assassinats, 
vos sacrilèges forment un trop 
lourd fardeau pour que le justice 
vous pardonne jamais.... Mais ne 
pouvez-vous abandonner l’Autri­
che, luir en Turquie aller si loin 
que nul ne puisse vous recon­
naître et vous dénoncer.

LE

GOUFFRE e....

KAVlttS.KAOI L DF,

(Suite.)
Depuis j’ai répandu la terreur 

dans la haute et dans la basse 
Autriche, dans laCamiole et dans 
la Carinthie, en Tyrol et en Illy- 
rie. Je suis le bandit Orsol que 
tous poursuivent et que nul ne 
peut saisir ; Orsol le maudit, qui 
sera quelques jours capturé par 
une troupe de pandours et qui 
finira par la roue.

—Mais, demanda le comte, n’a­
vez-vous jamais eu honte et re­
mords de cette terrible vie ? —

—Si, parfois, je l’avoue.... Sou­
vent le dégoût me monte aux lè­
vres. ...Je voudrais fuir à tout prix 
les misérables auxquels je suis lié; 
mais à quoi bon ? mes regrets ne 
feraient point que le passé cessât 
d’exister... Je ne pourrais effacer 
ces crimes de mon existence !

—Vous oubliez le repentir ! ré­
pondit le comte.

—Dieu l’accepte, les hommes 
n’y' croient pas.

fre, d’un monticule dans une ex­
cavation. La montagne ressemble 
à un dédale de cavernes ; le sol 
des bois même s’effondre parfois 
sous les pieds.... Je donnerais la 
moitié de ce que m’ont rapporté 
mes expéditions passées pour 
n’avoir pas été chargé de celle-ci. 
Qu’en dites-vous, lieutenant Go­
ritz?

—Mes hommes craignent par­
fois que j’exécute ce que vous me 
conseillez, ils me surveillent. Je 
pourrrais peut-être échapper à la 
loi, mais je ne leur échapperais 
pas ! —Je suis une gitane, reprit 

—Quel est votre avenir ? Zinga, je vis en gitane.
—Je vous l’ai dit, la mort —je ne gajs pourquoi il me 

ignomineuse.... J’ai joué ma liber- semble que je n’ai pas longtemps 
té, mon honneur et ma vie, je per- a vivre, que la catastrophe ne 
drai fatalement parce que cela saurait tarder....Et, sachant que 
sera juste, et alors je payerai bra- je ne pUi8 me sauver, je ne veux 
vement. pas, du moins, t’entraîner dans

—Vous avez assez d’energie ma ruine, 
pour refaire votre existence.

—Je me le suis dit autrefois 
surtout. Mais l’habitude du mal 
à étouffé en moi le germe des 
bonnes pensées. Aujourd’hui, je 
suis perdu, bien perdu

—Je me refuse à le croire, vous 
gardez encore des sentiments gé­
néreux ?

—Parce que je n’ai pas voulu 
qu’on vous assassinât ? N’exagé-

VII

La gitane secoua la tête.
—Monsieur, reprit le bandit, 

vous connaissez désormais ma vie, 
vous savez que si parfois vous 
me voyez triste, c’est que je songe 
à mon père.... Vous et moi, nous 
vivrons côte à côte, jusqu’à la 
mort de l’un de nous peut-être.... 
Il serait juste que je tombasse le 
premier.Alors, je vous en sup­
plie, n’abandonnez pas la pau-

i

|AU COMPLET.
X.B8

D’AUTOMNE
De C. « IGNÉ et Cle
SONT MAINTENANT AU COMPLET ET 

PRETES A ETRE INSPECTÉES.

Venez et voyez nos habillements en tweed 
$11.00 et $12.00, faits sur mesu 

sont les meilleurs qui aient jamais été 
et ils sont préparés nu goût des clients 

Coupe garantie ou pas de vente.

Voyez nos chemises et nos caleçons pour 
75 contins les deux.

Nos chapeaux de feutre pour 50 contins.

N'oubliez pus nos chemises à 40 et 50 cts.

ollerts

277, RUE WELLINGTON, 276
Ottawa, 3 Septembre 1879.

PROTECTION
A

I E"moyen le plus certain de protéger votre 
i J Bourse, est «l’acheter à V " Arcade” et 

protéger les fahri- 
net«*r vos *narcli'i.n-

la meilleure manière de 
« ants du Canada est d’ac

“L’ARCADE”
Tweed Canadien Pare Laine ôOcts.

76 "do do do
80”do do do

Un tailleur de premiere classe est atta­
ché au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine satis­
faction à ceux qui achète 

rant à

’Arcade
(Autrefois lluiilon.)

04 et %, RUE SPAHKK,
edo. norms;

Ottawa, 20 title. 1 H7H>

E. PETIT,
No 18, RUE RIDEAU,

COIN HH /‘ONT UES saveuiis.

Le plus grand soin 6,1 
apporté à la réparation 
des montres ni pendules 
les mieux Unies cl les 
plus compliquées. Mon­
tres on or et argent dans 
les meilleures conditions 
comme prix et qualité.

Seule iimlMOit a Ottau 
lai réparation MCrleune 
te* à mimique.
Ottawa, 11 juillet 1879.—30 sept

»a pour 
do« lioi-

EUGENE R01UTAILEE
HORLOGER kt BIJOUTIER

PRATIQUE.

Fuit aussi les

OUVRAGES EN CHEVEUX.
Dorures et plaqués de toutes sortes,

AU PLUS BAS PRIX.
45, Rue'RIDEAU, Block Rgleson. 

(Miawa, 11 sept. IS79.

sur les prises que nous pourrons 
faire. Il me semble que ces misé­
rables doivent posséder d'incalcu­
lables trésors. Songez donc ! tant 
d'églises pillées, de couvents spo­
liés, de manoirs dévalisés.

J’en rêve quelquefois 
éveillé, pendant nos heures de 
marche ou de stations nocturnes.

—Vous faites bien d’y songer, 
Goritz ; peut-être ne posséderez- 
vous jamais qu’en rêve une par­
tie de ce trésor.

Le lieutenant vida son verre ; 
puis, fouillant dans sa poche, il 
en tira un cornet et des dés qu’il 
fit sonner sur la table.

—Jouons ! dit-il.
—Kt la partie commença.
1a; capitaine et le lieutenant 

appartenaient tous deux à cette 
partie de l’armée autrichienne dé­
signée sous le nom de pandours.

Il faut convenir qu’on les tenait 
généreusement en médiocre esti­
me.

Peut-être, dans la Carniole, 
qu’ils avaient en ce moment mis­
sion de surveiller et de protéger, 
les considérait-on pour aussi dan­
gereux que les bandits eux-mê-

tont

,1 suivre.)
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Edition Quotidienne
......... $4.00

Payable dans le eour» de Vannée................ . 6.00
Rédacteur en chef

J OSETH'.TASKÊ
Administraient

O. D. THÉRIAÜLT
Un «n, payable d’avance-. Six mois, payable d'avance- 

Payable àlaflnda semestre.
$8.00

.......- 8.60
Edition Hebdomadaire

Un an, SL00, invariablement payable d'avance.
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CRYSTAL H\LLEd* olearï,
MARCHAND TAILLEUR

ET

Fournisseur des Messieurs
63 RUE SPARKS

NOUVELLES Un bon assortiment de

T'WMarchandises
VAUTOMNE ET L’HIVER

A des prix qui conviennent à toutes les 
bourses.

Ottawa, 10 Nov., 1879.

Venant d’arriver.

Voir nos prlz

Wm HOWE.$1Services de^ chambre............................
Services à thé en porcelaine...............

“ “ de chine.......................
3
3

293, RUE CUMBERLAND:

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tanissier, etc.

Lampes depuis 10 cts. chacune.
Assiettes à thé, champêtre..... 70 cts. la doz. 
Assiettes à dîner, chamjfêtres. $1.00 “

SERVICES».THÉ EH VERRE. Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.
Peinture, huile, vitres, mastics,
Ottawa, 22 octobre, 1879.

C. S. SHAW et Cie vernis, etc
laIMPORTATEURS,

Ottawa, 7 novembre, 1879. (( Home, sweet hom

Le grand
Ayant à coeur les .intérêts du public, j'ai 

acheté, cet automne, un bel assortiment de 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu'à présent incon-

ETABLISSEMENT
DE LA VILLE, POUR

A mon grand magasin de meubles, 94 rue 
Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles pour une bagatelle.

Marale :—Venez inspecter mon .Stock.DE MODES,

Vêtements d’hommes J. ERRATT,
etc., etc.

EST CELUI DE EN VENTE
G. €. EGAN,

537 & 539
rue SUSSEX. Canadiens de l’Ouest

LES

Les gens de la campagne trouve­
ront leur avantage à venir examiner 
notre Stock. JOSEPH TASSÉ.

337 .€• 339 RUE SUSSEX,
OTTAWA.

>1 rioN.Ottawa, 10 novembre 1879.

Rabais Deux volumes in 8o de 400 pages chacun.

EXTRAORDINAIRE
Edition ordinaire..........................

Edition illustrée de 21 portraits.
$2.00

$3.00
Etoffes a robes.

.13 Cts. 

.16 Cts. 

.22 Cts:

Cordés “ New Empress 
Tweeds “ New Grampian ”, 
Nouveau drap “ Heatnern”,

Très a la mode
Nouveau drap français...................
Nouvelle serge mélangée................
Nouvelle serge étamine...................

MESDAMES,

PREMIER VOLUME...... 33 Cts.
......25 Cts.
..... 35 Cts. Biographies : Charles de Langlade, Jean- 

Baptiste Cadot, Charles Heaume, J os- pli
... . C™ITT , ,,. . . Rolette, lacunes Portier, Salomon Juneau—
Allez chez STI1T et Cie. pour les étoffés a . . , , , ,

robes les plus nouvelles et les plus à la mode fondateur de Milwaukee, Julien Dubuque
—fondateur de Dubuque, Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 

Nouvelle brocalelle Lyonnaise, de..,.35 à 75c Rainville, Jean-Marie Duel,arme. Louis Pro- 
Nouveau drap Pompadour...
Nouveau tweed, fabrique 

cents

Dernieres nonveanti

65c
domestiqué de venÇftl> dtan-Baptiste Faribault, Jean-Ba] 

liste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.30 à 55

Les étoffes ci-dessus sont très à la mode 
quand on sait bien les combiner et font 
réellement un très beau costume

eloiitliie. SECOND VOLUME.
Allez chez Stitt et Cie. pour la nouvelle _ ... , „ , . ...

Velouline brocalelle. Bkwrahhies : Vital Guenn—londmcur de
Allez chez Stilt et Cie. pour la nouvelle Saint.Paul, Minuosala,—Joseph Rolette, Ills,

Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bap­
tiste Mallet, Joseph Robiiiou—fondateur de 

Allez chez Slitt el (lie. pour la nouvelle Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy Jacques Fournier, F. X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard - fondateur

Veloutine carreautée
Allez chez Stitt et Cie. pou la nouvelle 

"?elouiine cordée.

Veloutine de soie

Manteaux.
Mesdames, allez chez Stitt et Cie. pour 

manteaux, ulstère, etc.
de Galveston, Texas,— Jean-Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago, 
Prudent Beaudry', Grbriel Franchère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph LaRocque, Pierre 
Falcon, Louis Riel.

Modes.
Dernières nouveautés en chapeaux et bonj 

nets, chez

STITT ET Cie.
53 et 55 rue SPARKS.

EDITION ILLUSTREE.

Portraits de Joseph Rolette, Salomon 
Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy, F. X. 
Aubry, Prudent Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis
Riel. Six AUTRES GRAVURES REPRESENTANT le
Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma­
nitoba), Chicago en 1830. et une caravane 
attaquée par des sauvages.

Ottawa, 9 octobre 1879.—6 août

Poeles doubles,
U PIEDS DE LONti,

Pour $9 Seulement
On peut se procurer cct ouvrage en s’a­

dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
9 Ottawa.

CHEZ Ottawa, 28 juin 1879

M. ESMONDE,
H.UH SPARKS. 61BIER ET POISSON.

/AN trouvera toujours 
VJ Magasin, au March 
By, de même que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne­
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme per le passé 
à des prix très réduits.

l’Am Moïse à son 
é neuf du Quartier

?

MOÏSE UIPOINTF.
Ottawa, 24 octobre 1879. 1 Ottawa, 26 Déc. 1878

donnés, ni les commissions particu­
lières telles que celle deM. Vallières, 
beau-frère de M. Turcotte, ni les 
quatre ou cinq cents nouveaux juges 
ae paix, parmi lesquels nous trouve­
rions des repris de justice.

. . Enfin nous ne comptons pas les
M. le sénateur Girard sera de re- cent mille piastres dévorées par les 

tour à la fin de cette semaine. On contractants du loop line, ni les 
dit qu’il est appelé par M. Norquay, quinze ou vingt mille piastres des 
qui se propose de lui offrir un porte- deniers publics affectées a la fonda­
ient Ile dans son cabinet. Les élec- tion de la Concorde, ni les rembourse­
rons approchent et le gouvernement ments faits à des entrepreneurs mal­
devra nécessairement être reconsti- heureux.
tué, car l’appel au peuple menace de En présence de tels faits, nous ne 
réduire le nombre des ministres à sa savons pas comment on a pu s’y 
plus simple expression. prendre polir trouver les conserva-

leurs avides de places, et les libéraux 
Nous aurons les élections généra- vertueux • t désintéressés, 

les d’ici à un mois : aussi la lutte est Nous ne faisons pas appel ici à la 
engagée sur toute la ligne. La non- raison des conservateurs, nous sou- 
velle chambre sera composée ou mettons ces chiffres à l’appréciation 
grande partie d’hommes nouveaux ; même des libéraux,pour qu’ils jugent 
il en est ainsi à chaque dissolution par eux-mêmes qui mérite réelle- 
de lu législature à Manitoba. Tout ment la qualification d’affamés et de 
au plus un tiers des anciens députés chercheurs de places.—(Journal des 
revient du champ de bataille. Trois-Rivières).

Nous n’avons pas encore eu de 
beige et ce n’est que depuis quelq 
jours que la gelée a été assez ft 
pour forme* de la glace. Nous jouis 
sons, comme d’habitude chaque au­
tomne, d’une température des plus 
agréables. Notre climat est certaine­
ment très-remarquable sous ce rap­
port ; c’est ce que constatent tous les 
étrangers qui visitent notre province.

L’honorable James Mack iy qui a 
fait pendant longtemps partie du gou­
vernement provincial, est dangereu­
sement malade, 
abandonné tout espoir de le voir se 
rétablir.

Ses médecins ont

E HUFFIiE—(Fin de mon cours 
d'histoire naturelle.)

On n’a pas, généralement, une idée juste 
de la valeur du buffle comme article de com-

Presque tous les touristes croient que les 
Canadiens n'ont qu'à flbrtir de chez eux en 
pantoufles pour tirer un buffle et s'emparer 
de sa peau.

C’est une exagération.
Le buffle s’éloigne de plus en plus, chassé 

par l’ingénieur du chemin de fer dn Pacitiqué. 
Il s’en suit que les peaux de buffle augmen­
tent beaucoup.

Mais le public d’Ottawa ne doit pas s'in­
quiéter de cela. Je puis lui fournir des robes 
de buffle, première qualité, à 10 pour cent 
seulement de plus que l’an dernier où elles 
furent à meilleur marché que jamais.

L
M. l’inspecteur des Postes est ici 

depuis quelque temps. Sa visite lui 
ion né l’occasion d’opérer des chan­

gements considérables et très itnpor 
tauts dans le service des malles. Le 
personnel des employés du bureau 
(le Winnipeg a été augmenté ; et par­
mi les nouvelles nominations nous 
sommes heureux de signaler celle 
de M. Prud’homme, de Saint-Jérôme, 
P. Q., et de M. Poulin, de Winnipeg. 
Tout en étant satisfait du choix de 
ces officiers, nous regrettons que M. 
Dewe ait cru devoir faire nommer 
M. Elliott, assistant, au lieu de 
M. Poitras qui est dans le bureau de­
puis près de dix ans, et qui était 
capable de bien s’acquitter de cette 
charge. Pourquoi donc lyi avoir 
préféré un homme étranger a la ville 
ut à ce bureau ? Est-ce parcequ’il est 
Canadien-français ?

ST PI.
Saint-Boniface, nov., 1879.

R. J. DEVLINLES CHERCHEURS DE PUCES.
Nous venons de lire une feuille li­

bérale qui accuse les conservateurs 
des Trois-Rivières d’être des cher­
cheurs de places.

Cela a dû 
comme nous, car jamais accusation 
moins fondée n’a été portée.

Nous n’aurions peut-être jamais 
songé à faire le bilan des deux partis 
à propos de cette affaire de places; 
mais la chose ne manquera pas d’in­
térêt.

eh surprendre plusieurs

AUX CONTRIBUABLES.

AQUEDUC DOT TA WA.
Nous récapitulerons les nomina­

tions faites par les conservateurs de­
puis la cor fédération, jusqu’en 1878 
et celles faites par les libéraux pen­
dant 18 mois.

La comparaison sera plus facile à

Les taxes pour l'eau étant strictement 
il "avance, vous êtes avertis qu’à 
20 (le ce mois, des exécutions se-partir du

ront émanés contre tous ceux qui seront re­
devables de taxes pour l’eau à cette date.

Les frais de saisie seront exigés sans ex­
ception

EDOUARD PINARD, 
PerceplemDe la part des conservateurs nous 

trouvons les nomination? suivantes 
faites dans l’espace de 11 ans.

M. le Dr L.L. Désaulniers, inspec­
teur de prison.

M. DeNiverville, shérif, en rempla­
cement de feu M. Ogden.

M. Dumoulin, en remplacement de 
feu M. de Nivcvville.

M. P. E. Panneton, en remplace­
ment de feu M. DuBerger.

M. Desilets, magistrat stipendiais.
M. Bourgeois, directeur du cadas-

Bureau de l’Aqueduc, ) 
Ottawa, le 17 Nov. 1879/

DÉMÉNAGEMENT.

F. DUHAMEL
désire informer ses nombreux amis et le pu­
blie, en général, qu’il a transporté son étal au

MARC HÉ DU QUARTIER BY, étal <• B,”
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
tre

M. Lassalle, percepteur du revenu.
M. Desaulniers, substitut du pro­

cureur-général pour la conduite des 
affaires criminel.es dans le district, 
en remplacement de feu M. Bourda- 
ges.

MM. Germais et Génn, avocats de 
l’inspecteur du revenu.

Parmi ces nominations, six ont été 
révoquées par les libéraux lors de 
leur arrivée au pouvoir.

Voici maintenant les nouvelles no­
minations faites par les libéraux :

M. Pacaud, protonotaire.
M. J. N. Bureau, substitut du pro­

cureur-général.
M. Cassels, aviseur médical de M. 

Bureau.
M. J. F. V. Bureau, avocat de l’ins­

pecteur du revenu.
M. J. F. V. Bureau, aviseur légal 

du greffier de la paix.
M. Paquiti, protouotaire-conjoint.
M. Robert lviernan, régistrateur 

du comté d< Saint-Maurice.
M. le Dr J. E. Badeaux, coroner- 

conjoint.
M. Turcotte, régistrateur-con joint 

du comté de Nicolet.
M. le JDr Dufresne, régistrateur du 

comté de Champlain
M. Macaire Denéchaud, messager 

palais de justice.
M. S. S. de Lottinville, avocat du 

ministre des Terres de la Couronne et 
chargé par ce dernier de mettre dans 
le chemin les censitaires conserva­
teurs du comté de Champlain.

M. E. Lemieux, ci-devant collecteur 
de douanes, adjoint à M. S. de Lottin­
ville pour l’aider dans ses fonctions.

M. C. Veillet, fournisseur de bois 
pour les prisons et le palais de 
justice.

M. Arthur Genest, professeur à 
l’école des beaux-arts.

Ainsi en dix-huit mois, quinze no 
minations faites par les libéraux, con­
tre neuf faites par les conservateurs 
dans l’espace de onze ans et neuf 
créations de charges nouvelles.

Si nos informations sont exactes, 
deux nominations importantes étaient 
à la veille d’ôtre faites par le gouver­
nement Joly, s’il n’avait pas été sur­
pris sitôt par la mort : ce sont celles 
de M. J. F. V. Bureau comme shérif- 
conjoint et de M. Honan comme gref­
fier-conjoint de la Paix.

Dans cette nomenclature nous ne 
mentionnons pas les emplois subor-

DANS LA MEILLEURE CONDITION.

Reconnaissant <le l’encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son

Ottawa, Il Nov., 1879

nouvel établissement

AU

Magasin Populaire
DE

COIN DES RUES DE

L'EGLISE ET DIMBERIAM),
OTTAWA.

M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnables.

Ottawa, 20 octobre 1879.

POUDRES DE CONDITION D'ALEXANDER
BOULES POUR les ROGNONS

ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LES

Oheva
Agent a Ottawa :—C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.
VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 
dans tout le Canada pour leur efficacité, 

ne se trouvent que chez M. G. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons

A

T ALEXANDER.
Ottawa, 7 nov., 1879.

que tout le monde est content du 
iment de M. Lynch.’

content 
contente

Un chef de parti capable de com­
mettre pareils coq-à-l’âne doit avoir 
une recette infaillible pour changer 
une majorité quelconque en une mi­
norité imposante.

On expédie actuellement, d’Ottawa 
et du district environnant, de gran­
des quantités de pommes à destina­
tion du marché anglais, par voie de 
Montréal et Québec.

Le gouvernement provincial a 
chargé M. de Bellefeuille de se ren­
dre eu Angleterre pour plaider de­
vant le Conseil Privé la cause de 
Bourgoin vs. la compagnie du che 
min de fer de Montréal, Ottawa et 
Occidental.

Dans une conférence donnée à 
Québec, le Rév. 1*. Laçasse a indiqué 
Tadousac comme étant le terminus 
naturel du chemin du Pacifique. H 
prétend que cette route nous rappro­
cherait de 500 milles des ports euro­
péens.

Il paraît qu’en Angleterre, le fro­
mage canadien obtient décidément la 
préférence sur le fromage anglais. Il 
en est de même du beurre canadien. 
Les grains canadiens sont aussi en 
grande demande. On apprendra fina­
lement à nous connaître.

L’agent consulaire des Etats-Unis, 
en cette ville, a reçu la lettre sui­
vante qui intéresse, au plus haut 
point, un grand nombre d’éleveurs 
de bestiaux.

(Traduction.)
Consulat des Etats-Unis i>’Amérique

Prescott, Ont., Il nov., 1879.

nt consulaire dès Etats-Unis, à Otla 
lanada.

A 1■ ag<;

Monsieur,
J’ai l'honneur de vous infornn 

du 1er décembre prochain, I"
qu a partir 

l importation du 
Etals-Unis,gros bétail eau 

prohibée, par ordre 
<1.

i’honorable secrétaire 
Cet ordre ne comprend pasla trésorerie 

les chevaux, ni les moutons

M. Langelier a toujours affirmé 
que l’exercice financier de la pro­
vince de Québec pour l’année der­
nière accusait un surplus au lieu 
d’un déficit. L’auditeur, M. Drolet, 
n’est guère1 de cette opinion ; il recon­
naît qu’il y a un déficit de plus de 
$1)00,000, ce qui montre jusqu’à quël 
point l’ex-trésorier voulait tromper 
la Chambre et la province. Voici la 
lettre de M. Drolet qui est un témoi­
gnage autrement désintéressé que 
celui de M. Langelier.

Québec, 3 nov. 1879.
A l’honorable J. G. Robertson, trésorier

P.Q
Cher Monsieur,—En réponse à votre note 

de samedi, je dois déclarer que pour l’année 
ale Unissant le 30 juin dernier (1879) 

les dépenses ordinaires se sont élevées
à....................................................... $2,682,093.38

Recettes ordinaires'................ 2,009,287.76

672 811.6 4DEFICIT
Dans les recettes ordinaires, j’inclus 

$25,000 reçues d’Ontario à-compte de l'inté­
rêt sur la part de la province de Québec des 
perceptions sur la vente des terrains des 
écoles communes et $3,939.97, reçces de 
Quel 1 emprunt

Gaspard Drolet, 
Auditeur

LETTRE DE MANITOBA.
(D’un correspondant spécial.)

Votre journal est devenu indispen­
sable à tous les Canadiens de l’Ouest. 
Nous le considérons aujourd’hui 
comme notre interprète et le défen­
seur de nos droits. La presse françai­
se des grandes provinces est en gé­
néral trop occupée à discuter les 
questions constitutionnelles, et sem­
ble oublier nos nationaux de Mani­
toba. Quel contraste avec les jour­
naux d’Ontario ? Tous, grands et pe­
tits, ne cessent de favoriser l’émigra­
tion vers notre fertile province. 11 
n’est pas étonnant, après de tels ef­
forts, de voir arriver ici leurs colons 
par milliers. Si au lieu de se récrier 
contre le grand nombre de Canadiens 
oui émigrent chaque année aux 
Etats-Unis, on encourageait ces mal 
heureux à venir s’établii 
belles prairies, ce serait là une œu­
vre bien patriotique, qui rendrait un 
immense service aux émigrants eux- 
mêmes et qui, de plus, nous aiderait 
à grossir nos rangs. Continuez com­
me vous l’avez si bien commencé, à 
à parler de Manitoba et nous vous se­
rons redevables d’une dette de recon­
naissance bien légitime.

dans nos

télégraphiait 
auront appris la mort ae l’honorable 
juge Louis Bétournay. Des trois ju 
ges que nous avions, deux sont décé­
dés dans le cours du mois dernier. 
Il s’agit aujourd’hui de les remplacer. 
Le temps est p-écieux, notre cour 
d’appel ne peut pas siéger ; aussi, il 
est à espérer que le gouvernement se 
hâtera de faire les nominations. A 
ce propos, je me permettrai d’expri­
mer l'opinion générale ici. De grace, 
qu’on Braille pas nous donner des 
juges qui ne sachent pas les deux 
langues ; qui ne sont pas bien versés 
dans les lois anglaises, ou ne con 
naissent pas les lois provinciales et 
n’ayant aucune notion des mœurs et 
coutumes du pays Nous avons 
ici des hommes capables et qui à 
cause de leur longue résidence au 
milieu de nous, sont plus à portée 
d’administrer la justice d’une manière 
équitable et efficace. Le gouverne­
ment devra penser à eux avant de 
nous envoyer des étrangers.

Les dépêches es vous

que possible, pour satisfaire les cher­
cheurs de place ronges. Qu’on eût 
raison ou non de les destituer, peu 
importait. Il fallait, avant tout, ré­
compenser ces affamés de leurs ser­
vices à la cause libérale.

Nous sommes l’ennemi des destitu­
tions pour des raisons purement 
politiques, car rien n’est aussi 
funeste à l’efficacité du service public 
que ces actes de vengeance. Mais il 
importe de ne pas oublier que, si le 
régime de la terreur a régné trop 
longtemps dans la province de Qué­
bec, ce n’est plis nous qui l’avons 
établi, mais bien nos adversaires.

Le relevé des destitutions dé-

Lundi, 17 Novembre 1879.
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crétées par le cabinet Joly at 
teint un chiffre fabuleux 
si le gouvernement actuel se 

ces destitutions ont

UNE BONNE NOMINATION. Or,

M. Joseph Dubuc qui repré­
sentait le comté de Provencher 
à la Chambre des communes, vient 
d’être nommé juge en remplacement 
du défunt M. Louis Bétournay. Nous 
voyons avec plaisir notre ami monter 
sur le banc qu’il honorera par ses 
talents et ses qualités. En effet, le 
nouveau titulaire a tout ce qu’il faut 
pour faire respecter la magistrature : 
caractère irréprochable, probité 
éprouvée et science reconnue. Il y 
a dans cette nomination plus qu’un 
acte de justice ; il y a aussi un acte 
de reconnaissance envers ceux qui 
ont travaillé énergiquement à l’orga­
nisation de la province.

M. Dubuc est l’un des premiers 
canadiens qui émigrèrent à Manitoba, 
après les malheureux événements de 
1869-70. Il ne tarda pas à acquérir 
la confiance publique par son inté­
grité et ses talents, et avant d’attein­
dre le poste élevé qui vient dq lui 
être confié, il a passé par les charges 
les plus importantes de la province. 
Il a été tour à tour surintendant de 
l’instruction publique, membre" 
de la chambre d’Assemblée et du 
Conseil du Nord-Ouest, procureur- 
général, orateur de la chambre d’As- 
semblée, puis député au parlement 
fédéral. Quoique mêlé activement à 
politique, M. Dubuc est l’avocat fran 
çais qui s’est le plus occupé dè la pro­
fession légale à Manitoba, ayant mô­
me représenté la Couronne dans plu­
sieurs procès importants. La presse 
ne lui a pas été non plus étrangère, 
et il a publié dans le Métis et plu­
sieurs journaux de ce pays, maints 
articles où il a défendu avec énergie 
les intérêts français et conservateurs. 
A tous les points de vue, nous nous 
félicitons de cette nomination qui 
sera extrêmement populaire à Ma­
nitoba.

Il avait été aussi question de l’ho­
norable M. $oyal pour recueillir la 
succession de M. Bétournay. Sa no­
mination eût été non moins favora­
blement accueillie que celle du nou 
veau titulaire, car MM. Royal et Du­
buc étaient les véritables chefs de 
l’élément français dans la province 
et ils ont toujours été mûs par un 
même dévouement à l’intérêt public. 
Tout en voyant sa nomination avec 
plaisir, bien des amis du parti con 
servaleur eussent regretté cependant 
de le voir sitôt quitter l’arène politi­
que où il ne peut encore manquer 
d’être appelé à jouer un rôle consi­
dérable. Du reste, si nous sommes 
bien informé, la candidature doit lui 
être offerte dans Provencher, où il 
aurait les meilleures chances de suc­
cès. Nous n’avons pas besoin d’ajou­
ter que les intérêts du Nord-Ouest 
lie pourront être mieux représentés, 
que par un homme aussi entendu 
que M Royal qui serait, 
à tous égards, une précieuse acquisi­
tion pour la Chambre des communes.

convainc que 
été faites sans cause légitime, dans le
seul but de satisfaire des animosités 
politiques, il est de son devoir de ré­
intégrer ceux qui ont été injustement 
dépossédés de leurs charges. Leurs 
successeurs ne peuvent être considé­
rés autrement que connue des intrus. 
Les conjoints inutiles ne doivent pas 
non plus trouver grâce. On sait que 
lorsque le cabinet Joly n’osait pas 
destituer un officier conservateur, il 
le prenait par la famine en lui adjoi­
gnant un libéral pur saijg pour par­
tager son salaire. Dans bien dus cas, 
pareille nomination équivalait à une 
destitution, car le traitement suffisait 
parfois à peine pour l’officier en 
fonctions.

Le parti conservateur a toujours 
été opposé aux actes de vengeance 
politique, mais il ne saurait plus 
longtemps jouer le rôle de dupe au 
bénéfice de ses adversaires. Il faut que 
pleine satisfaction soit donnée à nos 
amis injustement dépouillés de leurs 
charges, car si nous devons pratiquer 
la justice envers tout le monde, il 
faut l’exercer tout d’abord pour ceux 
qui ont été les victimes de leur dé­
vouement à la cause et aux idées con­
servatrices.

UN PRÉTENDU DIFFÉREND.
Le dernier numéro de Y Irish World, 

publié à New-York, renferme la cor­
respondance suivante signée par M. 
l’abbé Whelan, de cette ville :
A M. le rédacteur de VIrish World.

Ottawa, Il novembr 1879.

Monsieur,
(page 8) contient 

ville, sous le titre 
La question agraire en Irlande, 

propos entre l’évêque 
nj Herald." Gel en-tête est Taux 
elle-même contient une fausseté 

Il n’y a

Votre lender numéro 
une dépêche de cille

—Différend à ce 
lawa et le l)al 
et la dépêche l
qui pourrait causer bien du mal 
pus eu différend entre l’évêque d’Ottawa et 
le journal susmentio

d’Ot

nné au sujet de “ la
ni à proposn:„ion agraire en

qui s’y rapporte. La lettre de l’é­
vêque désapprouvait un article impie et 
grossier du Herald dans lequel on cher­
chait à ridiculiser une cérémonie religieuse 
solennelle qui avait eu lieu quelques jours 

lus tôt, savoir, la translation clos reliques

Il n’était pas plus question, dans col arti 
cie, do l’agitation agraire en Irlande 
des récentes élections duns votre Etat 
vous envoie un numéro du Herald du 5 cou- 

1"origine du 
pie je vous

5
Te

par lequel vous verrez qui 
md est uniquement cellediffère 

indique.
Dans l’espoir que vous voudrez bien recti

Je demeure, etc.
M. J. W h elan, Pire.

Le Herald savait parfaitement que 
I’Irish World de New York dénaturait 
complètement les faits, en laissant 
croire qu’il avait été désavoué par Sa 
Grandeur l’évêque d’Ottawa, à cause 
de ses idées sur la question agraire 
en Irlande, et cependant il n’a pas 
cru devoir indiquer à son confrère la 
véritable raison de sa condamnation. 
Heureusement que la lettre de M. 
l’abbé Whelan a paru à temps pour 
faire disparaître la fausse impression 
créée par VIrish 1 Vorld.

LES EMPLOYÉS PUBLICS.
ECHOS DU JOUR.Sous ce titre, le Constitutionnel pu­

blie un article dont nous détachons 
les observations suivantes : M. R. B. Gorman, do Cornwall, a 

été nommé député juge des. comtés 
unis de Stormont, Diuidas et Glen­
garry.

“ Gomme chacun le sait, lorsqu’un parti 
a succombé, l’autre parti en revenant au 
pouvoir n’a rien de plus pressé que d’annuler 
les nominations faites par le ministère précé­
dent et de remplacer ceux qui avaient été 
nommés pour remplir les diverses charges du 
service par des personnes qui lui ont été dé­
vouées. Nous croyons que cette tactique 
d’un mlhistère qui arrive au pouvoir est soti- 
veraineupmt injuste. Que l'on destitue les 
employés qui ne font pas leur devoir, c’est 
très bien ; qu’on les remplace pur des person­
nes zélées, nous ne voyons à cela rien de 
mal. Mais destituer à tort et à travers les 
différents employés du service civil, c’est 
des injustices les plus criantes que 
puisse commettre envers ceux que roi, 
titue, et c’est aussi contribuer gra 
à diminuer la moralité, l’amour de l’honnête­
té chez cer’ains employés civils. Nous con­
seillons fortement au nouveau ministère de 
s'enquérir soigneusement de la conduite des 
employés civils qu’ils voudront destituer. 
Car à quoi bon mêler la politique à l’admi­
nistration de la justice, puisque ceux qui sont 
nommés aux différentes fonctions du service 
civil doivent être absolument étrangers aux 
luttes politiques ?

“ Que les employés du service civil soient 
nommés à leurs charges respectives sans dis­
tinction de partis politiques, et qu’on les 
laisse en charge tant qu’ils feront leur do­

it bientôt, i 
nous aurons uu 
du service civil.

Pourquoi le Constitutionnel et les 
autres journaux rouges ne tenaient- 
ils pas le môme langage à la suite de 
la formation du cabinet Joly ? Alors 
il fallait décapiter un aussi grand 
nombre d’employés conservateurs

Le Conseil de l’Université Laval 
vient de conférer à M. l’abbé Verreau 
le grade de Docteur es Lettres. L’hon­
neur est on ne peut mieux mérité.

Sa Grandeur Mgr Duhamel a con­
féré, hier, au couvent de la rue 
Waters, Tordre de la prêtrise à M. 
l’abbé François Gouidîne, et l’ordre 
dn sous-diaconat à M. Pelletier.

l’on

M. Bannerman, M. P., qui arrive 
d’un voyage au Nord-Ouest, rapporte 
un morceau de minerai d’argent qui, 
à l’analyse, a donné un rendement 
de 62 p. cent.

M. Joly est très spirituel. Voici 
avec quelles facéties il épate les bon­
nes âmes libérales. Dans un discours 
qu’il a prononcé dernièrement à 
Brome, H lui est arrivé de dire :

“ M. Lynch a affirmé deux ou trois qu’il 
était content de me voir ici. Eh I bien je suis 
content que vous soyez content qu’il 
content, et si vous êtes contents jiarce qu’il 
est content, bien que je croie qu’il ne «lit 
pas aussi content qu’il le dit, je suis aifcsi

en avons la conviction, 
cellente administration
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UN CAPITAL COIlMRAMJiET »«—Plusieurs ouvrière s- ni actuel­
lement occupés à faire les répara­
tions nécessaires au moulin à scies 
de Gilmour et Cie, pour la prochaine 
saison d'opérations, et à compléter 
les quais qui l’environnent

—La ville de Hull attend avec 
impatience la nomination du greffier 
de la cour de Circuit, nomination 
dont le besoin se fait d’autant plus 
sentir qu’il n’v a plus de cour de ma­
gistrat et que "le premier terme de la 
cour de Circuit s’y ouvrira durant les 
premiers jours du mois prochain.

—Les travaux ont commencé la 
semaine dernière aux mines de 
fer d’Ironsides qui donneront de 
l’emploi à cent hommes à peu près 
durant l’hiver. Le minerai sera trans­
porté ici pour être expédié par le che­
min de fer occidental.

—Des nouvelles de Evart, Michi­
gan, nous informent que M. Charles 
Théodnle Delude, fils de M.l’ex éche- 
vin Delude, de cette ville, a été, dans 
la nuit du 6 au 7 courant, victime 
d’un grave accident, sur le chemin 
de fer de Evart et.Osceola. Un train 
chargé de billots a été jeté hors de 
la voie par des obstructions placées, 
paraît-il, intentionnellement, et M. 
Delude a eu une jambe fractuiée et 
a dû ensuite en souffrir l’amputation; 
le mécanicien et le chauffeur du mê­
me convoi ont été tués.

!ï?3 EM! ETALAGE DE RHUM IKearns & Ryan
OFFRENT EN VENTE

Le Stock complet

ÇÀ ET LÀ.
Nous mettent bien au-dessus de tous ceux qui essaient aujourd’hui de 
en Canada, sans l'un ou l'autre de ces éléments.

Le CAPITAL et le CREDIT nous permettent d'acheter nos marchandises en grandes 
quantités et directement des fabricants, et quand l’escompte est assez considérable, d’en 
profiter en payant comptant, comme nous avons fait dans bien des cas, les années précé­
dentes, en sorte que nous i ouvens dire que l'on trouvera nos prix aussi bas que ceux des 
PLUS GRANDES MAISONS du Canada.

—L’Iow&a produit dix millions de 
minois de pommes de terre cette an­
née.

—DE— —Il n’y a pas un pays au monde 
qui ait autant d’or daus ses t offres 
que les Etats Unis. Le montant ac­
tuel est de $72,000,000.

—Il est tombé une quantité de 
neige assez considérable,sur les mon­
tagnes de Kamouraska, pour permet 
tre aux chasseurs de circuler en ra­
quettes à travers les bois.

—M. le Grand Vicaire Poiré, à 
l’occasion de la fête de Saint-Charles, 
son patron, a fondé au collège de 
Sainte-Anne un prix de 20 piastres, 
à gagner par les élèves de rhétorique.

—On parle d’un médecin de la pa­
roisse de Saint Germain, dans les 
townships de l’est, qui aurait derniè­
rement, dans un moment d’ivresse, 
assailli sa femme et frappé un hom­
me qui voulait la défendre.

L’assaillant aurait ensuite refermé 
lui-même la blessure avec tout le 
soin possible, et le blessé crut un 
moment qu’il était sauvé. Mais la 
personne absolument digne de foi de 
qui nous tenons ees détails, ajoute 
que le bruit courait ces jours passés 
que le blessé était mort et le inôde 
cin eu prison.—N-if.

—Comme un train de passagers 
entrait lundi malin dans la gare de 
Janesville, Wisconsin, deux jeunes 
filles, Bossie et Jennie Colter, s’aven 
turèrent à traverser la voie en 
face même du train qui arrivait à 
toute vitesse. Quelqu’un leur cria et 
la peur les fit tomber sans connais­
sance. Un jeune vagabond (tramp) 
qui donna pli
Flynn, vit le danger et avec la vitesse 
d’un daim se jeta sur les lisses, saisit 
les deux jeunes filles et les lança à 
côté de l’engin. Il fut blessé par l’en­
gin mais n’v fit aucune attention. Les

Etoffes à Robes de toutes les Draps, choix complet.
Velours de soie et de coton, ex« 

Assortiment complet de soiesjoellentes marchandises, 
noires.

Choix assorti de pompadours.
Satins carreautés et unis.
Winceys, de 5 à 18 centins.

CHENET TASSE et Cie. nuance» et qualités.
isidérable de nos ventes, depuis quelques mois, peut-être attribuée 
elle est due aussi aux fhita suivants :

L'augmentation con 
à ce qui précède ; maisA LBUH^TABLISSBMBNT

Nos. 49 et SI -es Grand cbeixet pleine valeur. Condition» liberales et soin 
Khan, connaissance parfaite du commerce 

de nenveanles en ira.
Fils de toute» variétés.
Choix innombrable de ganta de 

chevreau (kid,) de 2 à 8 boutons

constantRue Rideau
RUSSELL, FORBES & Cie.Ottawa, 4 novembre 1879.

Service Télégraphique. derau„X^n“da,nnePr^ A. OLIVIBHR,
tre colonne, qu'à partir du 20 cou AVOCAT,
rant, il intentera des poursuites aux 
personnes qui n’auront pas payé 
leure taxes deau.

—M.

NOTE La seule maison de la ville qui offre un assortiment 
complet des fameux CORSETS CROMPTON.

Chaque département est complet et les prix sont le 
plus bas possible, comme à l’ordinaire.

ETATS-IX**.

friyftalB— La question ouvrière.

North Eastham, Mass., 16—Plu­
sieurs présidents et directeurs de 
compagnies de télégraphe 
hier pour attendre l’arrivée du vapeur 
Le Faraday qui devait faire atterrir 
le nouveau câble français. Une dé 
pêche envoyée du navire, par voie de 
France et du câble anglais, a linon 
çait que le vapeur était à vingt 
milles de la côte. En effet, au point 
du jour, ce matin, le vapeur était en 
vue et est parti pour aller faire le re- 
liement final avec l’autiy exrtémité 
du câble qui est attachée à une bouée, 
à 17 milles d’ici. Ce travail sera pro 
bablement terminé dans la journée 
du lundi.

New-York, 17—On parle d’adopter, 
aux mines de Cleveland, une échelle 
de prix d’après laquelle les 
seront payés suivant le prix du fer.

Bureau.—Encoig 
Sussex, Block

ARGENT A PRETER.~m

nure des rues Rideau et 
d’Egleson, Ottawa, Ont.;

—Hier soir, le club dramatique et 
musical de la paroisse St. Jean-Bap 
liste, récemment organisé sous la di 
recti on de M. A. Grisou, a donné sa 
première représentation dans la salle 
de l’école des gatçons, quartier Vic­
toria, à la Chaudière. L’assistance 
était nombreuse et le programme, des 
plus attrayants, comprenait plusieurs 
morceaux de musique et de chant et 
une jolie pièce intitulée

Ottawa, ‘23 juin 1879.étaient ici
FLANAGAN,

Dr. F. X. Valade
RUE ST. PATRICE,

Vis-à-vis F Evêché.
S6L Allenliuu purlieu lien- aux maladies 

des enfants.
Ottawa, 77 janvier 1879.

Ottawa, 10 octobre 1879.—29 j.—3 s.

Vêtements à h dernière mode.
: Le dépari

pour la Californie. Chacun des ama­
teurs, dames et messieurs, s’est par­
faitement acquitté de sa tâche. A la 
fin de la soiree, le Rév. M. Sauvé a 
remercié les amateurs, dans quelques 
paroles bien senties. La recette qui 
est de 840, sera distribuée aux pau­
vres de la St- Vincent de Paul de la 
paroisse.

Le Grand Etablissement de Tailleur, connu sous le nom de 
BROADWAY, No. 138 rue Sparks, est le plus beau, le plus 
élégant et le seul magasin tailleur ri#première classe tenu par 

Canadien-Français. Il mérite à tous égards d’être encouragé 
par ceux qui ne veulent porter que des vêtements à la dernière 
mode et fabriqués avec les meilleures étoffes.

M. P. C. AUCLAIR, le propriétaire, vient d’acheter 
Stock considérable d’étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 

Ecossaises et Canadiennes, convenables pour l’automne et l’hiver.

DR. A. ROBILLARD,
CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURISTK.

Attention sociale donnée au traitement des 
maladies des yeux et des oreilles.

Burkait, No. 60 Run Ridkau, Batissk 
Thompson.

-Heures du Bureau de 9 à *

A TRAVERS OTTAWA.
m

—La séance régulière du conseil 
de ville aura lieu ce soir.

—La cour de révision a siégé sa­
medi soir et réglé plusieurs deman 
des de réductions de taxes.

—On dit que M. I. A. Tackaberry 
sera candidat â la représentation du 
quartier Wellington.

—L’honorable M. Lange vin a loué 
et occupe maintenant la maison |ap- 
partenant à M. Gallagher, coin des 
rues Slater et Elgin.

—Samedi, la police a fait une des­
cente dans plhsiénriT TnWiSrtiis ins­
pectes et opéré quelques arrestations.

—“ Si vous voulez flâner ici, re­
passez demain.” Tel est l’avis qu’on 
peut voir affiché dans un des grands 
magasins de celte ville.

—Le comble de l’ignorance en bo- 
ique :

Prendre la plante des pieds pour 
une plante odoriférante.

—Le comble de l’envie :
Etre jaloux de sa langue parce- 

qu’elle est logée dans un palais.
—Le Herald de New-York, annon­

ce que le Dr Grant, médecin du gou­
verneur général, doit prochainement 
être fait chevalier.

—Il parait que d’après une cer­
taine prophétie, le monde devait finir 
dans la nuit de vendredi à samedi. 
La chose n’a pas eu lieu, à notre con­
naissance.

—Le défi lancé par M. Burleigh, 
joueur de billard de cette ville, a été 
relevé par plusieurs champions et 
l'on peut s’attendre orochainement à 
une lutte intéressante.

—Le terme d’automne de la cour 
de chan ellerie s’est ouvert ce matin, 
sous la présidence du vice-chancelier 
Blake.

—Le chiffre des exportations de 
bois d’Ottawa, pendant le mois d’octo­
bre, dépasse de 840,000 le chiffre cor 
respondant, l’année dernière.

—Samedi, plusieurs personnes ont 
dû payer l’amende pour ne s’être pas 
conformées au règlement municipal

uk Johnouvriers

un
EUROPE. COUR DE POLICE. ViOSGROVE kt PEARSON, Avocats, No- 

11.1 tmres, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au-dessus du magasin 
de Gibson, cou liseur.

.Argent à prête

I/nnin 1st le—Lee won r ces «lu Ml—Révolte— 
Exécution. is tard le nom de Saines IL C. AUCLAIR,fM. 0‘Gara, J.P.j
Paris, 16—On parle d’un compro­

mis relativement à la question de 
l’amnistie. Le cabinet n’en fera pas 
une question ministérielle et , la 
Chambre pourra instituer des enquê­
tes dans les cas particuliers.

D’après une lettre reçue de Zanzi 
bar, deux voyageurs français au 
raient décou vert les sources du Nil.

Vienne, 16—11 est tombé beaucoup 
de neige aujourd’hui.

Berlin, 16—I«e

171 novembre.
J os. Lévesque, pour avoir treublé 

la paix publique ; cause ajournée au

t sur propriétés foncière». Ottawa, 30 juillet 187V 7.75 Rue Spark*.

XTTALKliR A McINTYRE, Avocats, Man- 
11 dataires, Solliciteurs, Notaires, etc., 

No. 34 Rue Elgin, ( lllawa. Vis-à-vis le
Russel.l H.pysç.... ............... ........................
■v. H WALKER, | A I- McINTYRE

Ottawa, 26 Déc. (878

10parents des jeunes filles et les hom­
mes d’affaires de cette localité lui 
présentèrent une bourse de 81,000. 
11 fut escorté à la maison de M. 
Colter, comme s’il eût été le général 
Grant.

—Un colon a été s’établir avec sa 
femme, sur une terre en bois debout, 
dans un township de l’Est, il y a cinq 
ans. Il n’avait que 84.50 dans sa po­
che pour se bâtir, et fut plusieurs se­
maines sans pouvoir se procurer des 
vitres pour sa cahute. Aujourd’hui, 
il possède une belle ferme de 200 
acres, dont 35 sont défrichés et qu’il 
ne voudrait pas donner pour moins 
de $3,000; une bonne paire de bœufs, 
2 vaches et du jeune bétail ; 150 bois­
seaux de patates, 100 boisseaux d’a- 
voine, 110 boisseaux de blé, 80 bois­
seaux de pois, 100 boisseaux de na­
vets, 5,000 livres de farine de mais, 
avec une grange de 28 pieds sur 48, 
contenant cinquante tonnes de foin,un 
grenier de 12 pieds sur 20, et un jar­
din rempli de toute espèce de beaux 
légumes—Le Pionnier.

—Les recettes du denier de Saint- 
Pierre ont été plus élevées celte an­
née qu’en 1878. Depuis janvier jus 
qu’à septembre, le Pape a dépensé 
pour les écoles et les maisons d’édu­
cation, $300,000 ; en subventions au 
clergé pauvre et en faveur d’œuvres 
religieuses, 8380,000 ; et en charités 
privés, 81 "0,000. Le trésor pontifical 
s’est trouvé à sec. Lorsqu'il s'est ou­
vert une souscription en faveur des 
victimes des désastreuses inondations 
arrivées en Espagne, le Pape donna 
ordre d’envoyer 20,000 francs aux 
malheureux. Le gardien du trésor 
déclara au Pape que le coffre était 
vide. Alors Léon XIII ordonna un 
emprunt dans une banque locale. 
Mais auAnême instant arriva un évê­
que au Vatican. lie prélat était por­
teur d’une somme de plusieurs mil­
liers de francs, provenant du denier 
de Saint-Pierre. Cette somme fut 
immédiatemyut expédiée en Espagne.

Martin Busk, assaut ; cause ajour­
ner an &L

Louis Proulx, vol ; cause ajournée 
au 24.

Louis Baird, Elisabeth Mc Fall, 
Mary Bright, accusées d’être des 
femmes de mauvaise vie ; acquittées.

Il 11,

l’mnivr prix clvmiic A II. Chisholm.
Le plus beau choix de marchandises de mode 

du pays; pour une toilette réellement fashionable 
les dames se rendent chez

/ V p A11A, LAPIBHHK i fiEMON, 
v-7 vT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 
Bureau, Block île Bay, rue N| arks, Ottawa, 
Ont., près du Russell H

MARTIN O’GARA,
HORACE LAPIERRK,

Czarewitch et la 
Czarina sont ici. Leur visite n’a rien 
d’officiel. PETITE GAZETTE.Madrid, 19—On apprend qu’il 
encore une révolte a Cuba.

Londres, 16—Une dépêche de Ca 
boul annonce que 49 Afghans ont été 
pendus pour complicité dans le mas­
sacre de l’ambassade anglaise.

y a tan
—Champagnes et clarets de toute 

espèce, chez James Finn, rue Rideau
—Indiennes de 15c., réduites à*8o. 

à la grande vente chez Kearns et

EDWARD P. R EM ON ». CHISHOLM.
La Crème le démontre !

Le goût le prouve !
QUOI?

Oltiwn, 1 nimmbro, 167!).—17 jl.

Importations directes.
EPICERIES, VINS, LIQUEURS ET SEL DE LIVERPOOL,

CANADA.
Coutil, tuile à nappe, wincey,et 
foule d’au li es articles à très basLa princesse Louise—SI. Fréchette s'ex­

cuse—Les élections A Québec—Mort su­
bite—Fièvre typhoïde—Nos mannlbctu- 

Aecldent.

Halifax, 16—Le Samartian, de la 
ligne Allan, est arrivé ce matin avec 
17 passagers de chambre et 304 d’en- 
trenont.

On dit que la princesse Louise re 
viendra par le Samartian, à son pro­
chain voyage et que le capt. Aird sera 
fait sir Alex. Aird.

Québec, 16—M. L. H. Fréchette a dû 
faire des excuses publiques au maître 
de poste de Québec pour l’avoir accu­
sé d'intercepter ses lettres.

L'Evènement publie une autre lettre 
de M. Fréchette dans laquelle il de 
mandait à M. Pâquet de s’opposer au 
gouvernement Joly, s’il (M. Fréchette) 
n’était pas nommé magistrat de po­
lice.

prix, chez 11. 11. Pigeon et Cie.
—Ceux qui désirent savourer une 

tasse d’excellent café, doivent essayer 
le mélange délicieux de James Bu­
chanan, 71 rue Rideau.

Ottawa, 4 novembre 1879

; Que le célèbre Porter de Labatl est égal 
au Porter fail avec les eaux de la Tamise ou 
du Lilf'ey qui a obtenu une grande renom­
mée universelle.

La raison pour laquelle co célèbre Porter 
pus encore pris la place qui lui revient 

au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n’a pas reçu les soins nécessaires après son 

. de lu brasserie.
prie les connaisseurs, ceux qui savou­

rent un verre de bon Porter et plus particu­
lièrement encore ceux qui s’en servent 
me un remède, d'essayer celui do Labatl que 
je vends en par faite condition.

lin le versant dans un verre vous voyez 
une URIiMr, magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui lu déguste, qu’il boit quelque 
chose qui va soutenir son système et 
me temps apaiser sa soif.

Un assortiment considé 
Labatl en bouteilles d’une chopine et d'une 
pinte est constamment en mains

EN VENTE CHEZ

HASKERVILLE ET FRERES,lm
97. RUE RIDEAU, et 89, RUE DUKE, CHAUDIERE,

OTTAWA.
Les prix aoat dos plus réduito.

avis au public.—On a voulu preu 
dre avantage de mon déménagement 
pour due au 
du commerce
Je prends la liberté d'annoncer q 
n’ai jamais abandonné les aüi 
mais que j'ai déménagé 
284, rue Dailiousie, où je s 
roux de recevoir le public comme par 
le passé. Entre les rues Clarence et 
Murray.

Toute réparation sera prompte­
ment exécutée.

public une j’étais retiré 
de macnines à coudre.

Aussi,Lard, Poisson, Botim\(lKiifc, Balais, Seaux,Allumettes, La yeuse*,Corde» à lits, Pipes, 
cigares, Tabac, Savon du Toilette Chandelle de baleine et de suif. Les négociants, hôte­
liers et les familles sont respectueusement invités d’aller inspecter leur immense assorti­
ment. La pleine valeur garantieserai heu

MAM i trn iu; de wantsrahle de bière de

DE LAKMUOUTKIU.É l*AR I.’aOKNT,
W. G, Williamson,

Coin des rues Sussex et Murray.
W^ UEMANDE/.-LE A VOTRE EPICIER. 
Ottawa, 4 avril.

Les honorables MM.Joly et Lauge- 
lier ont parcouru le comté de Lévis, 
aujourd’hui. Ils ont dû faire face aux 
honorables MM. Loranger et Pâquet à 
M. J. A. Mousseau, M.P.Les libéraux 
n’ont aucune confiance dans le succès 
de leur candidat.

A Sherbrooke, on croit que M. Mc 
Master résignera avant le jour de la 
votation.

L’honorable M. Chapleau est parti 
pour le comté de Brome, samedi ; il 
sera à Sherbrooke mardi et se ren­
dra à Montréal mercredi.

La nomination pour Gaspé aura 
lieu le 6 décembre et, en cas d’oppo 
sition, le scrutin sera pris le 24. On 
parle de M. Baker et du capt. Lavoie.

On prépare une réception à sir L. 
Tilley et sir Chs. T upper.

Les honora b'es MM. Robertson et 
Lynch sont dans leurs comtés res 
peetifs.

Montréal, 16—M. Alex Bryson, 
évaluateur des douanes, est mort 
hier, subitement, d’une maladie de 

Il était fort estimé.

M. Bélanger.
284, rue Dalhousioj

—Tweed pure laine, valant 81, ré 
duit à 60c. à la vente du stock de 
Chenet, Tassé et Cie, chez Kearns et

CEite d’Ottawa-
M II V. V

rl Mil aines i-n pi 
M il,li'ii s le (oulu v 

StiTLii coupe H

1 AN l‘S fails à onlre. Gants et Mitaines «In chain, is (Kidd). Gaule 
jiuau de chevreuil. Gants utliants ut Mitaines un 

•re classe et à bon mansj de pn 
le matériel sisont garantisconcernant les chiens.

—Nous publierons demain le 
compte rendu d'une fort belle soirée 

que et musicale qui a eu 
lull.

ETABLI JE1N1866. Lewis et Rlae’ifovd,
Nous offrons des avantages consi­

dérables à ceux qui vomiront faire de 
la propagande dans l’iivérêt de notre 
journal. Il sera donné 15 pour cent 
à toute personne qui nous enverra 
cinq abonnements payés d’avance à 
l'édition quotidienne ou à l’édition 
hebdomadaire. Si ou le préfère, il 
sera donné un abonnement gratis à 
toute personne qui nous fera parve­
nir le même montant.

En scip uc du Gant, GO rue llideau.HARRIS & CAMPBELL
FABRICANTS DE

dramati

—On a observé que les outardes 
commencent à émigrer vers le sud. 
C’est un s’gne de froids prochains, 
paraît-il.

—Les filles de Marie-Immaculée, 
de la paroisse de Notre-Dame, ont 
présenté hier soir un joli cadeau 
Mlle Célanie Bertrand, présidente de 
cette congrégation, à l’occasion de 
son mariage qui a eu lieu ce matin.

—Le Rév. P. Hunt prêchera de­
main soir à 7 heures au couvent de 
la congrégation, rue Gloucester, sur 
la mission de la femme. Sa Grandeur 
Mgr Duhamel sera présent.

—M. John Young, ancien résidant 
de cette ville, qui était allé dernière­
ment rejoindre ses fils établis à Win­
nipeg, vient de mourir dans cette 
dernière ville, à l’âge de 73 ans.

—Depuis le 1er janvier jusqu’au 
1er novembre de cette année, la cor­
poration d’Ottawa h dépensé 81,605.38 
en billets dtiShemins de fer pour des 
indigents qui voulaient quitter la 
ville. Sur ce montant, 8429.69 ont 
été remboursées.

Ottawa, 3 septembre 1878

MEUBLES ET TAPISSIERS,
—L’année 1880 va donner lieu à 

trois séries d’élections importantes 
en France. Il y aura d’abord, au 
mois de mai, le renouvellement par 
moitié de tous les conseils généraux 
de France. Il y a environ 1,500 con­
seillers généraux à réélire ou à rem­
placer. Il y aura, à la même époque, 
le renouvellement par moitié des 
conseils d’arrondissements dans tous 
les départements. Le nombre des 
conseils soumis à ce renouvellement 
est d’environ 1,800.

Enfin, en novembre 1880, on devra 
procéder au renouvellement intégral 
de tous les conseils municipaux de 
France. Ces conseils, élus le 9 jan­
vier 1877, auront trois années de 
mandat, et conformément à la loi 
municipale d’avril 1871, verront leurs 
pouvoirs expirer. 11 y a en chiffres 
ronds 36,000 conseils municipaux 
comprenant environ 440,000 mem-

IMPOHTATKTTKS RT MARCHANDS l)K

HEU BLES COMMUNS ET I)E FAN! A1SIE
Désirent faire rappeler à leurs amis 

et nu public en général qu'ils 
ont des facilités incompa­

rables pour

Fournir et Monter tou ten lient- 
«leueen privées, Ballsse* 
Publique* et Bureaux,

Avec, toutes sortes de Meubles et leurs 
Accessoires

COUVERTURES (en laine) BLANCHES endommagées, pour $1.40» au 
nouveau magasin de marchandises sèches de

à

BRYSON & Cie.
MARIAGE.

150 Rue SPARKS.Hier, à la chapelle de Monseigneur, par 
M. l’abbé Campeau, M. Charles Bettey, typo­
graphe, conduisait à l'autel, Mademoiselle 
Eliza Cloutier, deuxième fille de M. Sévère 
Cloutier, de celle ville.

L*. Journal des Trois-Rivières est prié du 
reproduire.

par une longue expérience aojuis 
u talion de première classe (étant 
Ottawa depuis 1866), nous sommes 
oinpagme en cette ville connais- 
irfuit les affaires mentionnées plus

grand nombre d’ouvriers de première classe 
nous pouvons entreprendre toutes comman­
des qui nous sont faites et les terminer avec

Nous désirons aussi attirer leur attention 
à notre assortiment de

Plusieurs causes importantes se 
plaident actuellement.

La fièvre typhoïde fait des ravages 
dans la ville. C’est de cette maladie 
que MlleTitfin et M. Huntington sont 
morts.

Il y a eu, ce matin, line forte tem­
pête de grêle.

Kingston, 17—L’échevin Carson 
indidat à la

Sarah Kennedy a été internée au 
pénitencier.

La manufacture de locomotives a 
de nombreuse commandes.

Brockviile, 16—A 11 lire., ce matin, 
un serre-frein est tombé sous le con 
voi du Grand-Tronc et a été horrible­
ment mutilé.

London, Ont., 17—Sir L. Tilley est 
ici aujourd’hui et doit visiter les 
principales manufactures.

Un cultivateur du township de 
London, nommé John Kennedy, s’est 
brûlé la cervelle hier. On ignore les 
causes de ce suicide.

Saint Jean, N B., 16—Une dame 
Clark, de G.en Cove, à trois railles 
d’ici, s’est brûlée à mort ce matin.en 
voulant allumer une lampe qui a fait 
explosion.

une rép 
établis a 
la seule ci 
sont au pa 
haut, dans toutes leurs branches

NAISSANCE.
otl.i « a 2 vMol.ro 1879.—23—25 s

Eu celle ville, le 16 courant, l'élise du 
M. L. J. Béland. un ills. mMEUBLES à notre Jmairie. magasin

VINT!s LIQUIDATION 158 HUE SPARK
111 •auquel nous devons ajouter considérable­

ment dans quelques jours des objets de lun- 
laisie et d'autres pour les ventes des Fêtes.

Nous manufacturons et plaçons aussi des 
Draperies, Rideaux, Corniches etc., nous 
cousons et plaçons les Tapis, plaçons et 
ajustons les Prelarts, Matting, etc, et en 
faisons une spécialité.

Nous réparons cl recouvrons tous les 
meubles avec promplitude et avec soin, au 
plus bas prix,

Manufacture,
158 rue Sparks.

Ottawa, 26 décembre 1878.

COURRIER DE HULL. d’un
—On ne sait peut-être pas généra­

lement que l’honorable M. Blake a 
poursuivi la corporation d’Ottawa 
pour l’obliger à lui rembourser les 
taxes qu’il avait payées pendant son 
séjour ici. Lacoiporation a sagement 
décidé de payer, afin d’éviter des 
frais de cour.

—Vendredi dernier, au village de 
la Carpe, un petit enfant de deux 

appartenant à Mme McGiliivray, 
a mis la main sur une boite d’allu­
mettes et avant qu’on s’en fût 
çu, a avalé le ^soufre de vingt 
mettes. La mère ne coinprehant pas 
le danger que courait son enfant, 
n’envoya chercher le médecin que le 
lendemain matin. Mais il était trop 
tard et l’enfant est mort.

Fonds de nouveautés Nouvcllcs^mai chamPscs dans tous les 
departements.

LE.YSEILYEIH LION D’OR
Est devenue célèbre? paice qu’on y trouve toujours de bons effets. Oh 
garantit que tout article donnera pleine satislacti m.

LES PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

—Il y aura assemblée du conseil- 
de-ville, ce soir, à sept heures. e

—Sa Grandeur Mgr d’Ottawa a 
donné hier la confirmation à un 
grand nombre d’enfants et à plusieurs 
adultes après la messe de 8 heures, et 
a fait le sermon à la grand’ messe, qui 
fut trè.--solennelle.

—Il est rumeur que des procédés 
judiciaires seront adoptés contre la 
corporation de cette cité, à cause du 
mauvais état des trottoirs qui condui­
sent à la traverse.

Des améliorations dans les appa­
reils de chauffage ont été pratiquées 
aux bureaux du recorder et du secré­
taire-trésorier à l’hôtel de ville.

Deux jeunes gens, Philippe Olier 
et Victor Guillet, ont été traduits sa 
medi, devant M. le recorder Cham­
pagne,sdus accusation d’avoirjdéserté 
le service de MM. G. B. Hall et Cie., 
dans le canton de Wright. La cause 
a été entendue et le jugement sera 
rendu mardi matin.

O’DOHERTYetCie.
266 rue Russe* ; magasin,110 RUE SPA K8

Ont l'honneur d'annoncer qu’un de leurs 
associés se retirant des affaire?, ils sont dans 
l'obligation de vendre toutes leurs

AUX INVENTEURS ! 
J. Coursolle & Cie.,

MARCHANDISES D'ETAPE et de GOUT |9,
et qu'une vente; comjilète est commencée de-

----- EST-----

L'ENSEIGNE du GRAND MAGASINSAMEDI, LES COURANT.
Solliciteurs de Brevets (TInvention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois.

Agences et Correspondante aux Etate- 
l'nte, en Angleterre et en France.

—M. le major Doherty a reçu, de 
l’impératrice Eugénie, une lettre 
dans laquelle elle offre ses plus vifs 
remerciements aux volontaires de 
Saint-Hyacinthe, pour le service fu­
nèbre qu’ils ont fait chanter à la mé­
moire de son fils bien aimé. Elle 
remercie particulièrement les dames 
qui ont tressé les couronnes de vio­
lettes et d’immortelles qui ornaient 
le catafalque.

Celte vente étant impérative, les prix seront 
réduits de manière à ce qu’elle se fasse aussi 
rapidement que possible. Le •' Stock ” est 
bien assorti en marchandises importées cet 
automne. La vente dure depuis 9 heures du 
matin jusqu'à 7 hrs.du soir.

O9 U N SEUL PRIX.
Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous de—Le comité des finances s’est réuni 

samedi et a décidé que, le 30 courant, 
le percepteur remettrait les rôles de 
cotisation au trésorier de la cité qui 
commencera des poursuites immé­
diates contre tous les contribuables 

leurs

nos prix.

R. McMOERAN,J. COURSOLLE & Cie.,O’DOHERTY ET Oie.
Chambre Victoria,1X0 Rue parlas

( Vis-à-vis l'épicerie de Baie.)
Le 17 novembre 1879.

Vis-à-vis le bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont. sos:508 — Hue Sussex.

Ottawa, 26 septembre 1879.
pas alors payé 
n à savoir.

qui n’auront 
taxes. C’est B. P.—Boite 68.
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400 |>agcs chacun.

$2.00
$3.00

LUM15.

e Langlade, Jeau- 
Héaume, J os- pli 

Salomon Juneau— 
—Julien Dubuque 
i, Iowa,—Antoine 
3n Baby, Joseph 
;harme, Louis Pro- 
•ibault, Jean-Bap- 
îte Perrau.t,

jUMK.

Min—fondateur de 
ostph Rolette, Ills, 
Ménard, Jean-Bap- 
iou—fondateur de 
iOuis-Vital Baugy, 
lier, F. X. Aubry, 
lénard —fondateur 
m-Baptiste Beau­
’s de Chicago, 
Franchère, Pierre 

-aRocque, Pierre

STRFÆ.

Rolette, Salomon 
•ibault, Alexandre 
Joseph Robidou, 
fital Baugy, F. X. 
, Victor Beaudry, 
LaRocque, Louis
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MARCHE D'OTTAWA. FAITS DIGNES D’ÊTRE CONNUS.THOMAS PATTERSON, I

iLundi, 17.
Vundb—Mouton par livre, 6c. à 7c.; 

Lard, par 100 livres, $5.75 à $6.25 ; 
Bœuf, par 100 livres pesant, $3.50 à 
$4.50 ; veau de 4 à 5c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
pie, 40c. à 45c ; poulets, par cou­

ple, 25c. à 30c. ; dindons, la pièce, 
60c. à 9Cc ; oies, 40 à 45c ; canards, 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 18c. à 20c. ; beurre frais, par 
livre, 20c. à 25c. ; beurre, salé par 
livre. 17c. à 18c. ; fromage, par livre, 
12c. a 14c. ; œufs, par douzaine, 18c. à 
20c.

[Fournisseur de Son Ex. le Gouv.-Gén.)J StiT Les MaclietN et les emplâtre*, 
pour le foie et l’estomae, gue 

sans autrestremedes,
Et sont reconnus comme étant les meilleurs moyens de Rentra-

\ veler et Régulariser le Système. Ce ne sont point des MEDE- 
aV CINES PATENTEES, mais bien des remèdes composés sur des 

jfi* PRINCIPES SCIENTIFIQUES.

■ J LA NATURE A’ÎSES LOIS.—Le véritable traitement adopté 
JFepar les.plus hautes^soramités médicales et des milliers de mala- 
W Ides reconnaissants. Ces remèdes sont doubles dans leur action.— 

"Donner et prendre.—Ils sont simples, inoffensifs et leu 
sont merveilleux dans les maladies chroniques les plus invétérées, 

ratis de vive voix ou par lettre. Agents demandés dans 
et villages.

McNAUGHTON A H ANNUM-’
Agents généraux.

de Holman 
rtewent&!üm EPICIER,A BON MARCHE.

Chemin de fer Intercolonial.RUE SPARKS' OTTAWA. ■ES OROS E T ES TA IL, 
No. 59, RUE RIDEAU,

OTTAWA.
Ottawa. 2G déc. 187J -

Nous désirons remercier nos amis 
canadiens pour le patronage étendu 
qu’ils nous ont accordé, et nous JT QQ ITT JT
espérons que cela continuera vu que w w w *
nous nous proposons de venait 
toutes sortes de

cou Section de la Rivière-dn-Lonp
TNES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
A-eau soussigné et endossées “ Soumissions 
pour locomotives,” seront reçues à ce bureau 
jusqu’à midi, VENDREDI le 5 DÉCEMBRE 
prochain, pour la fourniture de douze loco-

s'ad ressaut au bureau du Surintendant du 
Matériel à Moncton.

Le département ne s’engage pas à accep­
ter Ia*plus basse soumission ni aucune autre. 

Par orrln

Propriétaire. Consultations et explications g 
toutes les villes environnantes

rue Sparks, Ottawa.
, 1 jut let 1879.

FITZSIMMONS & MOWN
FERRONNERIES

EPICIERS

EN GROS ET EN DETAIL. 

Marr.hands de vin et de Liqueurs. 
No. 101 RUE RIDEAU

Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle? 
W^YILIL EFABL1SSEMEN1 j&ti ment, cet hôtel est le rendez-vous

peut se procurer des plans et devis 
que des blancs de soumission» en

56 mà meilleur marché que tous les 
autres magasins de la ville, à notre tanOttawa,

Légumes—Pommes de terre, par 
poche, 55c. à 60c. ; navets, par baril, 
$5 à $5.50 ; carottes, par baril, $5 00. à 
$5.50 ; panais, par minot, 45c. ; 
oignons, par minot, 50c.

Grains—Blé de sarrasin, par mi­
not, 35 à 40c. ; avoine, par minoL 30c. 
A 32c. ; mais, par minot 45c. à 
50c. ; pois, par minot, 55c. à 60c. ; 
fèves, par minot, 75c. à $1 ; orge, par 
minot,40c. à 45c. ; blé d’automne, par 
minot, 81.15 ; blé du printemps, par 
minot, 81.35.

Farine—Extra double, par brl. $7 ; 
extra, par brl., $6.75 ; No. 1, par brl. 
$6.50 ; gruau, par brl., $4.50 ; farine 
de blé-d’inde, par brl. $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.75 , provende, 
brl. 90c ; bran, par 100 Ibs. 60c.

DivERS-Miel,par livre,10à 12c.; sain­
doux, par livre, 10c. à 12c ; sistf, 5c. à 
8c ; laine filée, 60 à65c par Iri ; bas 
de laine, par paire, 25c à 30c. ; foin, 
par tonne, 87.00 à 8!» • paille, par 
tonne 85.00 à 85.50 ;

Peaux, par 100 lbs. 
peaux de veau, 8c. à 
peaux de moutons, de 75c à 81.00 
chacune.

Bois, de 82.50 à $3 la charge.

ALEX. CLARK,/
McDougall A fnzner, de tous les hommes d’affaires et V BRAUN, 103 RUE SPARKS,

OTTAWA, ONT, 
Ottawa. 26 Déc. 187°.

ENSEIGNE DE LA POURVOYEUR DU PEUPLE.

Eniceries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

continue à tenir son rang parmi Département des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 7 novembre, 1879. 1GROSSE TARIERE* les premiers hôtels du pays.

H.ue Sussex.

Ottawa, 26 décemb-e f 878.
Ottawa, 20 octobre. 1879. CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques,

SARDINES aux TOMATES,
THES, SUCEES, TABAC;

PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE ht ÉPICERIES kn GÉNÉRAL.

Les meilleures qualités

'tàt

HOTEL KIIHEUED 1 J
K. G. LA VERDURE, 5-v,

pas de vieil assortiment en mains.
et aux plus Bas Prix.

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.

N’a
garanties

COIN DBS RUESm AVIS. M. LADR. DUHAMELNOTRE-DAME ET ST. VINCENT
T\ES PROPOSITIONS seront reçues par le 
JL/soussigné, jusqu'au 1er jour de DECEM­
BRE, 1879,des personnes désireuses de louer le 
privilège <ie la traverse de la Rivière des Ou- 
taouais. entre le quai de Papineauville, dans 
la paroisse de Ste. Angélique, dans le Com­
té d’Otlawa, province de Québec, et le quai 
Brown, dans le township de Plnnlugenet 
Nord, Comté1 de Prescott, province d'Ontario.

On peut se procurer des copies des regle­
ments au bureau de ce journal ou en s’adies-

'e'mIALI,, Jr

Commit

le Palai* «le Jnstiee,
Ottawa. 17 Mars 1878. 26 D.en remerciant ses nombreuses pratiques 

pf%nd la liberté d’annoncer qu'il aMONTREAL.Plombier,(iazIeretFrrbliuilIvr
FAISEUR DK

COUVERTURES EN FER R LA NC El 1ER 
GALVANISE

I E soussigné remercie ses amis et le pu- 
I À blic d'Ottawa en général pour leur encou­
ragement libéral. Il a l’honneur de les 
informer qu’il a ajouté

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES

The Variety Hall
532 —RUE SUSSEX. - 534=

CONSTAMMENT EN MAIN

un assortiment complet des

ANNONCE EXTRAORDINAIREKT CO.NSKHIfCTKUH DK
à $8.50 ; 
la livre : Meilleures Viandes,IOIKV4INIS A AIK <11A111»,

Rue William, Ottawa.
OUVERTURES en Kerblaiic et Galva­

nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié, et des certificats peuvent

Un assortiment de Poêles à Cuisiné, à Four­
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi des Pompes 
à Bière et à Eau de toutes espè­

ces. Ferblanterie, Huile de 
Charbon, Lampes, Tu-

Quelque chose dont on n’a jamais entendu parler auparavant. C 
sont des couchettes, à 81.25 Chaoue ; des Chaises communes pour 25 cents ; 
des Chaises berceuses Boston, a 81.50 chaque, et des Chaises berceuses 
pour nourrices, à 95 cents chacune.

Ottawa, 12 juillet 1879.

sa ni au souà son Ilôtèl, faisant face sur la place Jacques 
Cartier.

Le public trouvera, tout le confort ù 
DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

sav e intér inaire du 
Revenu de Vmiérieur 

Département du Revenu de 
l'intérieur.

Ottawa, 10 octobre, 1879.

dont il disposera à desC!
: PRIX RÉDUITS.MARCHÉS ÉTRANGERS.

montrés sur demande.New-York, lf>.N I. B. DUEOCHER, LesMtlLLFBES MARCHANDISE aux plus BAS PRIX possiblesIl invite en même temps 'le public en 
général de

lhemins de fer fiévreux 
Coton, ferme, 11, 15, III.
Farine, plus ferme à 11$
Reçu: 13,000. Ventes, 12,000.
Farine de seigle, tranquille sans chango-

DJé,'fiévreux e irrégulier, h le bhnv trrm; 
quille, blé du printemps ! à 2 et le blé d'hi­
ver de I à 2} p/us bas.

Reçu : 482,000. Ventes, 72,000.
Seigle, tranquille et invariable à 90.
Blé d'Inde tranquille.
Reçu : 94,000. Ventes 26,000. 58} à 58$. 
Avoine tranquille

Propriétaire
2 mai 1878. Is

BS SE TROUVENT AU
Venir Visiter son Etal17 éouverture MAGASIN de TAPIS et d’AMEUBLEMENTS. d'OTTAWA.

AU COIN DU VIEUXyaux, "en"moms
et Cie.au plus bas 

prix
Ouvrages et reparations faites promptement 

et aveu dextérité.
Ottawa, 26 Déc. 1878.

Chemin de fer Intercolonial.

Section de la Rlvièie-du-Loup.
T\E8 SOUMISSIOMS cachtées, adressées 
JLzau soussigné et endossées, ‘ Soumissions 
pour des chars, ” soront reçt 
jusqu'à miili de MARDI, le

ItKSTAlRAXT METIUII'OI.ITAIX MARCHE BY, Importateurs de TOILES CIREES pour planchers.—RidcjfifrS-et matériel 
du Rideaux.—Agents pour les célèbres ameublements de R. Il A Y et Cie, 
(anciennement Jacques May).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

(Partie Est, pont des Sapeurs.)

BRANNEN a l'honneur d'informer ses 
amis et le public en général qu’il vient 

d'ouvrir et d’organiser

SUR LA RUE CLARENCE.F.
VOLAILLES de toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et mariners, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc.,etc.

J. P. MURPH Y,Chicago, 15.
ues à co bureau 

25 du courant, SHOOLBXUEüD et Oie., 14Q me Sparks.Farine sans changement
Blé ferme et plus haut.
Blé No. 2, ro 

du Printemps 
cembre.

Blé-d'Inde, plus haut 42} Novembre et 
43 i>our mai.

Avoine, plus haute 32$ pour décembre ; 
35$ pour mai.

Lard ferme et plus haut 9.90 à 9.95 comp­
tant, 9.55 h 9.60 pour décembre.

Saindoux plus haut 6 60 ùG.65 pour dé­
cembre, 6.87} à 6.75 janv., 6.97 niai.

Milwaukee, 15. 
ur décembre, 
'0 boisseaux :

LE METROPOLITAINPLOMBIER,
Poseur de tuyaux de vapeur 

et de gaz,
POSEUR DE SONNETTES, etc.

161, RUE RIDEAU.

fourniture do—
Quatre Chasse-neige 
Trois chasse-neige à rebords,

d'hiver $1.19} No. 2, 
à $ 1.15| et pour ■ lé-

do la manière la plus gra 
comprend les liqueurs les 
cigars les plus exquis, 
toute heure.

Sl.'l’lg ndiose. Le buffet 
plus fines et les 
REPAS servis à

Une visite est respectueusement sollicitée. 
Ottawa, 2 aoé t 1879.Trois chasse-neige à ra'longes, 

Deux chars de première classe,P. BRANNEN,
Propriétaire

Ottawa, 26 décembre 1878.Deux chars de seconde classe, 
Deux chars-poste et fumoirs, HOTEL DU CANADA.Ottawa, 14 août 1879. Deux chars à bagage 

On peut se procurer les plans, devis et 
blancs de soumissions au bureau du Surin­
tendant des Machines, à Moncton.

Le département ne s’engage pas à accep­
ter la plus basse soumission ni aucune autre 

Par ordre,

L’AB GYL LA1GNOIRES en CUIVRE 
FER GALVANISÉ,

CABINETS D'AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers. 

Toutes les commandes seront promptement

B POU, en 
en ZINC, etc w

or * •RUE WELLINGTON
Blé, plus haut, l.l.‘>t( à pnu 

$1.17} pour janvier. Reçu, 81,00 
vendus, 60,000 do.

!C. O. DAOIER,

Pharmacien,
5 17 RUE SUSSEX, 

OTTAWA,

F. BRAUN,
SecrétaireA. BEUZELIIT,Londres, 15.

Consolidés, 97 15-16 ; 4}s, 1096 ; 5s, 405} 
Erie, 44} ; préférentiel, do 67; Illinois Cen 
Irai 101}.

Anvers, 15
Pétjole, 19}

exécutées. Département des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 7 novembre
]J. P. MURPHY, 1879PROPRIETAIRE.151, rue Rideau

2 septembre 1879.
Liverpool, 15. 

d. s. d, 
3 à 13 0 
9 à II 0 
9 à 11 
8 à 11 
5 à 11 

5 7 à 0
0 00 à 

3 à

RODUITS chimiques et Médecines pa­
tentées, Articles de toilette, Teintures 

de toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis.
F$7.00 LA DOUZAINE. VjJûg

mû
»

Z'tlIAMBRES à louer, à des conditions mo- 
\J dôrées. La seule maison tenue d’après 
le système européen. On y prépare des dé­
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu- ni • j r p J! j n .r.
blieset privés, pour toutes les parties du LtlElïlIf] 06 iBT 13030160 OU r3Clll(]U6i

Blé du Printemps 
Rougi’ «l'Hiver.. . 
Blanc d’Iliver.......

Lunettes, convexes et concaves de toutes 
sortes, et de rendez-vous des Marchands et des hommes de profession canadiens 

chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.
Cet Hôt ù est le 

Bonne table, bonnes
couleurs, etc., etc.

140 tloz. de Haches,lïle Attaques d’ÉpilepsieI n pays
01 PRIX:

DE $1.50 A $2-50 PAR JOUR.

AIME BELIVEAU,

Mais nouveau...
Mais vieux.......
Orge....................
Avoine.......... .IL

Porcs frais.........
Saindoux............

su ir..
Bœuf...................
Fromage............

tlnwa, 2 septembre 1879 SOUMISSIONS POUR TRAVAUX DANS 
LA COLOMBIE-ANGLAISE.JOSEPH DROLET, ou

T, 8 à
7 U à

56 0 à
37 9 à
52 6 a
41 9 à
,84 0 à
62 0 à

DÉFAILLANCES.r\KS SOUMISSIONS CACHETÉES adivs- 
D sées au soussigné et endossées 
missions pour le chemin de fer du Pacifii 
se ront re<

FABRICANT

u’EAUX de SODA kt dk SKLTZ,
DK BIÈRES DK GINGEMBRE,

DK CIDRE, DK LIMONADE, 
TOUTES LES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expéiiie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES dk CALEDONIA.

FABRIQUÉES AVEC “ Sou-
Infailliblement guéries en employant, 

rendant un mois, la poudre célébré du 
Dr Goulard. Pour «onvaincre les malades 
de reflet de cette poudre, nous leur enverrons 
franco, nar ta poste, une boite d'essai. Le 
Dr Couiurd étant le seul médecin qui ait 
fait une étude spéciale de cette maladie, et 
comme, à notre connaissance, des millions 
de personnes ont été radicalement guéries |»ar 
l’emploi de cette poudre, nous garantissons 
la guérison radicale dans tous tes ras, ou

cette

rues à ce bureau jusqu’à midi do 
LUNDI, le 17e jour de NOVEMBRE pro­
chain, pour certains travaux de construction 
requis sur la ligne entre Yaléet le lac Kam­
loops, clans les sections suivantes :

Boston

Propriétaire.
N.B.—On invite spécialement nos amis et hommes d’affaires des Etats-Unis à 

descendre a cet Hôtel. Ils trouveront un service de première classe et des pri 
Les voitures de l’hôtel sont aux stations des chemins de 1er de 

qu au debarcadere des bateaux à vaueur.
26 mai 1879.

Le meilleur Acier île Firlh, x modérés, 
la ville, ainsi

MARCHÉ EN GROS. Bar à Boston Bar.......
Bar à Lu Ion................

Lytton à Junction Flat.........
Junction Flat à Savona Ferry

29 milles 
.29 milles 

milles
Montréal, 15.

Farine.—Supérieure oxtrft. *>* 80 à 5 8.5
Extrà superfine....................  9 00 à ■ 75
I)e goût....................
Extrà du printemps

Farine forte de boulangers. 6 0C à 6 2.»
Fine..........................................  0 00 à 5 10
Moyenne.................................. 0 00 à 0 (10
Recoupes..*............................ 0 00 à O 00
Farine en suc du Haut-Ca­

nada par 100 livres......
Farine en sac do la Cité

(livrée)..........
Farine d’av

BLÉ—rouge et 
blé crnadiun du prmtcm 

BLE-DINDE—56.
AVOINE par 32 livres, 3 
ORGE—60 
POIS—84.
SEIGLE, 78.
Lard, $14.50 à $15.50. ®
Saindoux, 10 à II.
Jambons, Il à 12.
Œufs, 17} à 18}.

$
A. SWALWELL,

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES 

CARRE DU MARCHE,

Que0 00 à 0 00 
5 60 à 5 65 
5 35 à 5 40

Les spécifications, devis, conditions du 
contrat, formules de soumissions, et tous 
autres renseignements peuvent être obtenus 
en s'adressant au bureau du chemin de fei 
du Pacifique à New-Westminster. Colombie- 
Britannique, et au bureau de 1 ing< 
chef à Ottawa. Les plans et profils 
être consultés à ce dernier bureau

Aucune soumission ne sera considérée à 
moins qu’elle ne soit faite sur une des for­
mules imprimées et que les conditions n'aient 
été remplies.

Par ordre,

remettrons tout l'argent dépensé. 
les malades s’empressent d’e 

poudre pour 
Prix d’une «rar

!nv!
se convaincre de ses 

grande traite, $3.00, ou 4 boites 
pour $10.00 expédiées par la malle dans 
toute partie des Etats-Unis et du Canada sur 

ption du prix, ou par l'express, C. U. D., 
Adressant à

FABRIQUE, 434 Rue SUSSEX,
DE PREMIÈRE CLASSE.EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS KN FACE LA R UK MUIUIAY,

pourront 156 RUE SPARKS,
HAUTE-VILLE.

OTTAWA.
Ottawa, 9 mai 1879 BASSE-VILLE.

2 75 à 2 85 HOTEL .LAFOKTE ASH & BOBBINS,MANN & CIE. TENU PAR3 05 à 3 10
4 50 à 4 60

360 rve Fulton, Brookux. N. Y Par Nomina­
tion Spéciale.

Par Nomina­
tion Spéciale.

Laporte et Paquette.de°ï>l|'(Ml LA CONSOMPTIONOttawa, 13 août 1872..90 à 257 rue Rideau, Ottawa
1.32,iver $l

$1.24 à
F. BRAUN. 

Secret a in26. MM. Laporte et Paquette ont l'honneur 
d’informer le public qu’il viennent d 
un bon hôtel où l'on peut se prêt 
meilleures liqueurs, les meilleurs cigt 
On y trouvera aussi une table bien soi 
Cour et écuries de première classe. Il

faction 
Ottawa,

fl Wilson «Sc.
103, RUE SPARKS.

Departement des chemins do 
fer et canaux.

Ottawa, 3 octobre 1879.
POSITIVEMENT GUÉRIEIû ;u. Tous ceux qui soullrent de cette maladie 
veulent se guérir, devraient essayer La 
poudre pour la Consomption du Dr Kis 
Cette poudre est la seule i 
qui guérisse 
ladies de la

J. Sculpteurs et Doreurs pour Son Excellence le Gouverneur-Général
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
! tau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. Ma VIEILLES DORURES RENDUES 
A ISM BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérés 

Ottawa. 26 Déc. 1878

=8U.y.TIIOHW BIRKETT ._ préparation connue 
la Coflbomption et toutes les raa- 
gorge et des poumons. Pour 

chacun que nous disons vrai,nous 
enverrons gratis une boite d'essai.

Nous ne prenons point d'argent tant 
le malade n'est pas convaincu lu bon 
de cette

et vous serez guéri 
Prix d’une 

la malle t 
et du Canada 

S’adresser à

four 100 chevaux et bestiaux 
garantie. Prix modérés.

10 sept. 1879

VF-

3m.

Hotel “ Lome.” convaincre
BOURSE. Cause une excitation extraordinaire 

en disposant de son assortiment i 
étendu de

i C
15 novembre,

rl'h'lPension de première classe à des
PRIX MODÉRÉS.

La bar est fournir de vins, liqueurs 
cl cigares de choix.

« 15, Ri K YORK, OTTAWA.

SOUMISSIONS1 ARRIVAGE DE $30,000poudre.
s tenez à la vie, essayez cetu» poudrtI^Ejjj SOUMISSIONS seront reçues par ce 

L-Zdéiiartement, à Ottawa, jusqu'au 6 DE- 
RE prochain, pour ia construction 

d’un quai et d'un phare, sur la Roche Rouge, 
“ Red Rock, ” à lVnlrce de Parry Sound, 

^îuie Géorgienne, Ontario.
Les soumissionnaires 

bureau,des plans et devis

VALEURS.
D Egrande boite, ^3.00, envoyée 

lans toutes les parties des Elats-
CEMB

l/uis MARCHANDISES SECHES,F. X. GROULX.Banque de Montréal......
Banque Ontario 
Banque de VAiu

A DBS PRIX
du Nord DE TOUTES SORTES ETA DES PRIX EXTRENKNKN1 RAS.pourront voir, 

et des blancs de 
j ercepieur

B.
éc-

£80
$100 H otel J ohnson-

50, HUE YORK.MERVEILLEUSEMENT BIS, ASH & ROBBINS,Banque du Peu,dc 
Banque Molson.
Banque de Toron to.. ;-.|
Banque Jacques-Cartier
Banque de» Marchands......
Banque Eastern Townships
Banque de Québec.............
Banque Nationale.............
Banque Union du Bas-Canada 
Banque des Artisans ..
Banque Canadienne de Commerce 
Banque Ville-Marie..
Banque Métropolitaine 
Banque de la Puissance 
Banque de Hamilton..
Banque Maritime 
Banque d’Echango 
Banque Fédérale-.

60
60 ood ot

uiiim que 
es, à Collingw 
à Parry Sound.

360 r ce Fulton, Brov.klin, N. Y. cous ceux qui ont besoin de Marchandises doivent s’empresser de 7 
• f;llre leurs achats, attendu que nos Madchandises sont toutes fraîches 

et de plus elles ont été achetées sur le* meilleurs Marchés 
Antjlais et Américains à des ptii très bas. Par 

„ conséquent, nous sommes en état de les
sacrifier pour

AROB3NTT COMPTANT,
Ne manquez pas d'examiner nos prix avant que tTacheter ailleurs 

Puisque pour de l’argent comptant, nous vous donnerons des MAR 
CHANDISES NOUVELLES à meilleur marché que vous paierez les 

VIEILLES MARCHANDISES ailfeurs.

as U est déterminé à défier toute corn 
pétition.

Allez le visiter et vous serez satisfait

Les
soussigné et endossées : “ Soumission pour le 
phare de la Roche Rouge. ” #

Wm. SMITH.
Député-ministre de la Marine.

JOHN JOHNSON, proprietaire.

Logements magnifiques et prix pen élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

REJHE1IE SPEt IHtp; de GRAY■
B soumissions devront être a drossées au

vu TRADE MARK LE GRAND 
Remède Anglais 
—Une gué 
infaillible pour 
la faiblesse sémi­
nale, la sjierma- 
torrhée, l’im

Rappelez-vous de la place
MAGASIN BLEU RE

St
lit" James Mitchell et Cie. 16
80 üèl ■

Brfon,
qui sont les suites des habitudes honteuses : 
perle de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à la 
consomption ou à une mort précoce. Détails 
complets dans notre pamphlet, que nous en 
voyons gratis pur la malle, agi.Le remède 
spécifique est vendu par tous les droguistes 
à $1 le paquet ou six paquets jraur $5. Il 

ivoyé franc de port sur réception de la

Département de la Marine, 1 
Ottawa, 10 nov. 1879. JPrennent la lilrarté d’a 

devenus les
nnoncer qu’ils sont 
lu siège d'affaires et 

de l’établissement de la enlevant comiiagnie 
MORRISON, McKEAN kt CIE., pour ia 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des amél 
mettront sur un jûed de 
geuse avec les premières maisons de la I>uis- 
sance, tant jKiur la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem­
ment, ils font appel avec confiance au com­
merce en demandant une jiart de son jmtro-

Auoune concession do te; 
de taxe ne sera demandée, 
penses soient considérables.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
oujours le patronage de ceux qui aiment 

le pain de première qualité.
J. MITCHELL bt Ci b.,

146 Rue Bank, et 66 Roe York.
Ottawa, 27 janvier la79.

THOMAS BIRKETT,
No, 67, rue RIDEAU.

Banque Impériale.........................
Cie de Télégraphe de Montréal... 
Cie de Télégraphe de la Puissance 
Cie de Navigation du Richelieu .
Chemin de fer de la Cité...............
Cie dd Gas............................

Canada Engine Company.
Quebec Pire Insurance Company. 
Assurance Royale Canadienne.. - 
Montreal Loan * Mort. Company 
Cie Manufacturière de Coton 
Cornwall Manufacturing Company
Warehousing Company.........
Valeurs de la Puissance
Bons de la Puissance........................
Déb. du gouvernement 6 p. j. 8tg, 
Dé b. du gouvernement 5 p. ot •..

du Havre de Montréal.. . 
Bons de la Corporation de Mont 
Bons de l’aqueduc de Montréal.
Valeurs deMontréal 7 p. c........
Valeurs de Montréal 6 p. c

40
60
il lorations

concurrence
qui les

$30,000 de MarchandisesOttawa, 1er avril 1879.118

Les Bains Turcs,
126 RUE ALBERT,
mes (femmes à leur
) de............................10 a.m. à 3 p.m

-- 7 à 10 a.m
3 à 11 p.m

SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES.
Ne manquez pas de venir à la47

loo 
1(11 
25 LIVERPOOL HOUSE’ 

61 RUE RIDEAU, 61.
Pour Dai 

service)
F- ur Messieurs, de 
Et de.......

rre ou exemption 
, bien que nos dé­ somme requise

, Voujî aurez certainement la valeur de votre argentCm. dk MEDECINE dk GRAY, 
Toronto, Ontario, CanadaLe DR. LOGAN a son bureau dans la 

bâtisse même, où il peut être consulté oro- 
fessionnellement de 9i II lire. a. m. et de 
2 à 4 p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

J. B. UIUVVA V.—| En vente à Ottawa 
droguistes en gros et en détail et dans t 
les endroits du Canada et ties Etats-Unis. 

Ottawa. 3 février 1879. *

chez tous les

tan Imprimé et publié ù Ottawa (Ont.) el Hull (P."<).,) par LOUIS BÉLANC,EH ai Co.

‘x

ENTREPRENEUR DE

POMPES FUNEBRES,
A toujours en mains un assortiment d'ar- 

, de toute•s en usage pour les funéradles, 
qualité et pour tous les prix. Plui

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
jrnis à ordre. Le tout à des prix 1r s 

réduits.

JOS. SENEGAL,
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa. 26 décembre 1878.
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